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Un voyage d'aventure


La Tanzanie a fait rêver plus d’un écrivain au long cours. Ses paysages sont parmi les plus spectaculaires de la planète. La palette des panoramas, reliefs et couleurs éblouit par sa beauté et sa diversité. Du Toit de l’Afrique, le Kilimandjaro, la tête dans les nuages à presque 6 000 mètres, jusqu’aux plages de rêve de Zanzibar, baignant dans un océan Indien turquoise, en passant par ses parcs nationaux de safaris, la Tanzanie est spectaculaire. Ces parcs nationaux concentrent la plus grande population de lions en Afrique, la deuxième de guépards et d'éléphants, l’une des plus importantes de léopards, mais aussi de girafes, principalement dans le Serengeti, le cratère de Ngorongoro, Tarangire, Selous et Ruaha. Une véritable Arche de Noé. Sans compter les gnous et les zèbres, qui se déplacent par milliers pendant la plus grande migration du monde. La nature a aussi été généreuse avec les récifs coralliens et la vie marine de Mafia, Zanzibar et Pemba, spots de plongée exceptionnels. Mais la grande richesse de la Tanzanie, c’est sa population : imaginez plus de 125 tribus parlant 120 langues ! Les plus emblématiques, les guerriers Maasaï, ont gardé leur mode de vie intact. La brousse, telle qu’on l’imagine avec ses villages de huttes traditionnelles, contraste avec les grandes villes tourbillonnantes. L’accueil des Tanzaniens, lui, ne change pas, immuable, authentique et sincère, ce qui donne une dimension humaine spontanée au voyage.

L’équipe de rédaction

[image: ]






Quand y aller ?


On peut se rendre quasiment toute l'année en Tanzanie, du fait de son climat équatorial et de ses températures douces. La seule période à proscrire est la saison des pluies de mars à mai. A cette époque les lodges sont d'ailleurs fermés, les routes impraticables car trop boueuses. La petite saison des pluies en octobre et novembre n'est pas aussi désagréable et un safari au Serengeti ou même un séjour à la plage peut s'envisager, les averses ponctuant de grandes journées ensoleillées.

Janvier

Budget : [image: ][image: ][image: ]

Météo : [image: ] 24° / 31°




[image: ] BULL FIGHTING (CHAKE CHAKE)



L'île de Pemba célèbre une fête inattendue en janvier : celle des combats de taureaux, héritée des colonisateurs portugais.


Février

Budget : [image: ][image: ]

Météo : [image: ] 24° / 32°




[image: ] SAUTI ZA BUSARA (STONE TOWN)



Ce festival de musique, danse et théâtre dure 4 jours : environ 400 artistes se produisent dans plus de 40 concerts sur 3 scènes.



[image: ]

SAUTI ZA BUSARA - © Robin Batista - Shutterstock.com



Mars

Budget : [image: ]

Météo : [image: ] 23° / 32°




[image: ] KILIMANJARO MARATHON (MOSHI)



Avec 4 000 coureurs de près de 40 nationalités représentées, cette course est le plus grand événement sportif de Tanzanie.


Avril

Budget : [image: ]

Météo : [image: ] 23° / 31°

Mai

Budget : [image: ]

Météo : [image: ] 21° / 30°

Juin

Budget : [image: ][image: ][image: ]

Météo : [image: ] 19° / 29°

Juillet

Budget : [image: ][image: ][image: ]

Météo : [image: ] 19° / 29°




[image: ] ZIFF FESTIVAL OF DHOW COUNTRIES (STONE TOWN)



Durant 10 jours, Zanzibar fête le cinéma, les arts et cultures des pays d'Afrique de l'Est et de l’océan Indien principalement.


Août

Budget : [image: ][image: ][image: ]

Météo : [image: ] 18° / 29°




[image: ] THE ZANZIBAR REGGAE FESTIVAL (STONE TOWN)



Le phénomène rasta reggae prend de l'ampleur à Zanzibar, un festival a lieu tous les ans en août.


Septembre

Budget : [image: ][image: ][image: ]

Météo : [image: ] 19° / 30°




[image: ] FOUR CORNERS CULTURAL PROGRAMME FESTIVAL (4CCP)



La petite ville d'Haydom organise en septembre un festival interculturel pour célébrer la diversité ethnique de la Tanzanie.


Octobre

Budget : [image: ][image: ]

Météo : [image: ] 20° / 30°

Novembre

Budget : [image: ][image: ]

Météo : [image: ] 22° / 31°




[image: ] BAGAMOYO KARIBU MUSIC FESTIVAL (BAGAMOYO)



À Bagamoyo, des artistes tanzaniens et du monde entier offrent une vingtaine de concerts et de spectacles pendant trois jours.


Décembre

Budget : [image: ][image: ][image: ]

Météo : [image: ] 23° / 31°





Les bonnes raisons d’y aller



La haute plaine du Serengeti

En terre maasaï, elle abrite plus de 2 000 lions, la plus grande population d'Afrique.  


[image: ]

© Theodore Mattas - Shutterstock.com



Le toit de l'Afrique 

Le Kilimandjaro qui culmine à 5 895 mètres attire tous les ans des milliers de grimpeurs.  


[image: ]

Ascension du Kilidmanjaro. - © Anastasiia Shavshyna - iStockphoto.com



Le cratère de Nogorongoro

Ce haut cratère est une véritable arche de Noé grandeur nature tant la faune y est dense.


[image: ]

Cratère de Ngorongoro. - © guenterguni - iStockphoto.com



Un patchwork ethnique fascinant

La Tanzanie compte plus de 120 ethnies vivant en paix, certaines de manière ancestrale.


[image: ]

© ranplett - iStockphoto.com



Des safaris spectaculaires  

Difficile de comparer la Tanzanie avec un autre pays de safari, tant la faune y est riche.  


[image: ]

Serengeti National Park. - © ranplett - iStockphoto.com



Une large saisonnalité

On peut s'y rendre toute l'année, sauf pendant les grandes pluies de mars à mai.


[image: ]

Safari dans le cratère Ngorongoro. - © Delbars



Des plages paradisiaques

Zanzibar, mais aussi Pemba, Mafia et la côte tanzanienne abritent des plages de rêve. 


[image: ]

Plage de Zanzibar. - © kasto80 - iStockphoto.com



Des paysages somptueux

Avec ses reliefs et écosystèmes variés, la Tanzanie offre une belle palette de paysages.


[image: ]

© Rocket k - iStockphoto.com



Les plus grands lacs du continent

Les lacs Victoria, Tanganyika et Nyasa (en Tanzanie) sont les trois plus grands d'Afrique.
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© sduraku - Shutterstock.com



Un accueil chaleureux

Les Tanzaniens sont très chaleureux et souriants, quelle que soit la région que vous visitez. 
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© zeljkosantrac - iStockphoto.com









Les 12 mots-clés



#Accueil

Les Tanzaniens sont chaleureux envers les étrangers. On vous gratifiera partout de sonnants « Karibu ! » (bienvenue) et « Jambo ! » (bonjour). Il vous arrivera d’être invité à manger. De précieux moments de partage. Les Tanzaniens sont curieux, et embarquent leurs hôtes dans d’interminables discussions sur la Tanzanie, et sur votre pays.

#Aventure

Vous venez en safari pour vivre le grand frisson, découvrir de grands espaces sauvages et vous endormir au son des rugissements des fauves ou des cris des hyènes. Pas question de sortir de sa tente sans l’autorisation d’un ranger armé la nuit ! Les journées de 4x4 sur des pistes chaotiques au bout du monde vous ouvriront les yeux et les sens.


[image: ]

© Soft_Light - iStockphto.com



#Boma

Le Boma désigne, pour les Maasaïs, un hameau constitué de plusieurs huttes façonnées de terre et de bouses de vache séchées, dans lequel vivent en général plusieurs familles. Ce peuple pastoral semi-nomade change rapidement de campement. Il compte aussi accompagné de enclos fabriqués avec de grandes ronces et branches pour protéger le bétail.


[image: ]

DAR ES SALAAM - © MOIZ HUSEIN STORYTELLER - Shutterstock.com



#Capitales

Dodoma, la capitale politique et constitutionnelle (avec le Parlement) du pays, est une petite bourgade provinciale endormie dans la brousse au centre. Dar es Salaam sur la côte est la vraie capitale économique, une mégalopole où se trouvent les ambassades et le gouvernement. Stone Town est la capitale de Zanzibar, qui a un statut semi-autonome.


[image: ]

Dala dala à Zanzibar. - © Niclas - istockphoto.com



#Dala-dala, boda-boda

Le dala-dala est le minibus collectif le moins cher, qui suit un itinéraire invisible aux yeux des profanes. Toujours plus de monde se compresse à l’intérieur ! Dans les villes, on peut aussi prendre, outre le taxi, le bajaj, un tricycle à moteur qui vient d’Inde et de Chine, ou un boda-boda (ou piki-piki), un moto-taxi pour de courts trajets.

#Les Grands Lacs

Composée de la Tanzanie, de l’Ouganda, du Congo, du Rwanda et du Burundi, cette région est une entité géographique au relief accidenté agrémenté de grands lacs. Les trois plus grands du continent bordent la Tanzanie : les lacs Victoria, Tanganyika et Nyasa, mais on compte aussi les lacs Manyara, Rukwa, Natron, Eyasi... et de nombreux autres.

#Maasaïs

Ils sont emblématiques de la Tanzanie. Leur singularité tient à leur origine nilotique (quand 95 % des Tanzaniens sont des Bantous) et par leur conservation des traditions : peuple pastoral, shuka rouge pour les hommes, bijoux en perles et scarifications comme canon de beauté, etc. Vous les croiserez vers le Kilimandjaro, Ngorongoro, Arusha...

#Marchés

Le pays s'anime partout de marchés débordant de vie et de couleurs. Vous y trouverez en abondance fruits, légumes, viandes sur lesquelles les mouches ont tendance à s’aventurer, épices, objets de vannerie, outils, tissus... et beaucoup de poissons frétillants sur la côte. Les Maasaï organisent de grands marchés aux bestiaux, tissus et armes.

#Montagnes

Il n’y a pas que le Kilimandjaro en Tanzanie ! Le pays compte – en plus du toit de l'Afrique qui culmine à 5 895 m – des sommets impressionnants et des massifs montagneux classés en parcs nationaux. Avec 4 566 m, le mont Meru est le 3e plus haut d'Afrique près d'Arusha. Les montagnes Ushambara, d'Udzungwa, et de Mahale dépassent les 2 000 m.

#Patrimoine mondial

Sept sites tanzaniens sont classés au patrimoine mondial par l’Unesco. Quatre au patrimoine naturel (la zone de conservation du Ngorongoro, le parc du Serengeti, le parc du Kilimandjaro, et la réserve de Selous) et trois d’ordre culturel : la vieille ville de Stone Town, les ruines perses près de Kilwa, et le site d’art rupestre de Kondoa.

#Swahili

Les Tanzaniens vont vous dire qu’ils sont tous swahilis, car ils parlent le kiswahili, la langue nationale qui permet aux 120 tribus de se comprendre. En réalité, les Swahilis proprement dits vivent sur la côte et les îles. Ils sont musulmans et issus d’un peuple métissé d'Asie et d'Arabie, alors que les continentaux sont bantous à 95 %.

#Tanzanite

Cette pierre précieuse de couleur bleue aux reflets mauves, mille fois plus rare que le diamant, a été découverte en 1967 par un berger maasaï. On ne la trouve que dans ce pays à l'échelle mondiale, dans l’extrême nord, près du Kilimandjaro. Les Maasaïs détiennent  95 % du commerce de la tanzanite, car les mines sont situées sur leurs terres.


[image: ]

Boucles d’oreilles surmontées de tanzanite. - © solidcolours - iStockphoto.com



 

Vous êtes d'ici, si...

[image: ] Vous savez manier les salutations qui sont un art national qu’il convient de respecter. Si vous laissez traîner l’oreille, vous entendrez sûrement des personnes se répondre mécaniquement par un échange d’une dizaine de phrases avant de s’adresser des paroles plus personnelles. Les jeunes se lancent de sonnants Jambo, mambo vipi ? à tous les coins de rue. Un « Bonjour, ça va ? » en mode décontracté, à quoi il faut répondre Poa, freshy freshy ou même Poa kichizi kama ndizi (ndani ya friji) « Super cool comme une banane (dans le frigo) ». Une poignée de main franche dans laquelle les deux paumes claquent latéralement, le coude vers le bas, est aussi une bonne entrée en matière.

[image: ] Vous ponctuez vos phrases d'un pole pole rassurant face à vos interlocuteurs qui s'impatientent face à votre rythme lent et régulier comme les marées et d'un sawa sawa pour dire d'accord quand vous discutez.

[image: ] Vous êtes souriant même face aux tracas quotidiens ou à un dala-dala bondé.




INTERVIEW

Ma Tanzanie

Avec Camille Griffoulières, auteure du guide

Comment avez-vous connu la Tanzanie ?

J’écrivais déjà des guides Petit Futé en Afrique, lorsqu’on m’a proposé de créer le guide Zanzibar il y a dix ans. J’ai dit oui tout de suite ! Les plages de rêve, mais aussi Stone Town et son ambiance swahilie magique. J’ai profité de ce premier voyage pour réaliser mon premier safari sur le continent à Serengeti, Ngorongoro et Tarangire. Ce fut un émerveillement sans fin… Puis Le Petit Futé m’a confié le guide Tanzanie quelques années plus tard et j’ai poussé l’exploration jusqu’aux lacs Victoria, Tanganyika et Nyasa, loin des sentiers battus.

Quelle est la particularité de cette destination pour vous ?

Elle partage avec le Kenya une culture swahilie incroyable et un peuple patchwork composé de plus de cent vingt ethnies, mais qui a en commun le sens de l'hospitalité : partout on vous saluera d’un sincère karibu. Elle abrite aussi avec son voisin les Maasaï, un peuple fier qui vit encore dans la tradition et fascine les voyageurs. Les paysages de la Tanzanie sont pour moi les plus beaux du continent, d’abord grâce au Kilimandjaro en toile de fond dans la région de Moshi et Arusha, la vallée du Grand Rift et ses volcans qui créent des paysages de haute terre et de montagnes. Mais aussi par ses trois lacs, les plus grands d’Afrique, et bien sûr pour ses plages de lagon turquoise parmi les plus belles de l’océan Indien.

Quels sont les souvenirs les plus marquants de la Tanzanie ?

La première fois que j’ai vu le turquoise intense de l’océan Indien bordant les plages de Zanzibar, je suis tombée amoureuse de cette île. Mais le souvenir le plus marquant fut d’atteindre le sommet du Kilimandjaro. Gravir le mont Uhuru à presque 6 000 m, le toit de l’Afrique, c’est un exploit physique et un accomplissement personnel. Quelle émotion arrivée à hauteur des glaciers dominant les plaines maasaï au lever du soleil !


[image: ]

© Camille Griffoulières




[image: ]

© Camille Griffoulières
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Idées de séjour


Les possibilités de séjours et de circuits en Tanzanie sont si variés qu'il est difficile d'en faire la liste exhaustive. En général, on combine un séjour safari ou l'ascension du Kilimandjaro avec un temps à la plage, pour changer de la poussière de la brousse et des camps rudimentaires de montagne. Il y a beaucoup de parcs réputés dans le nord de la Tanzanie, dont les incontournables cratères de Ngorongoro et hautes plaines du Serengeti, mais on peut aussi varier les expériences en prévoyant une randonnée au bord du lac Eyasi par exemple, ou une visite culturelle dans un (vrai) village maasaï. On peut aussi se concentrer sur les parcs du nord avec une escale au pied du Kilimandjaro, ou au contraire les parcs du sud avec des nuitées dans des villes authentiques (Morogoro, Iringa) proche des parcs de Ruaha, Mikumi et Selous. Les passionnés de plongée se rendront à Zanzibar, mais surtout Pemba et Mafia.

Parcs du nord, Kilimandjaro et Zanzibar

La Tanzanie compte de nombreuses réserves parmi  les plus spectaculaires et les plus vastes du monde, notamment le cratère de Ngorongoro  [image: ]et le parc national de Serengeti [image: ]. Vous pouvez associer un safari dans ces parcs nationaux,  ainsi que dans ceux de Tarangire  [image: ]et du lac Manyara [image: ], à l'ascension du fameux Kilimandjaro [image: ] tout proche et à un repos bien mérité sur les  idylliques plages de Zanzibar [image: ]. 


[image: ]

A large female elephant feeds amongst the grass and bushes of the open savanna plains with a snow topped Mount Kilimanjaro in the background. The image was taken in Amboseli National Park, Kenya. - © graemes



Jour 1 - Arrivée et visite d'Arusha

Arrivée à Arusha [image: ] après un long vol fatigant. Visite de la ville avec un guide. Le dépaysement est complet au milieu du flot de camions et de bus multicolores, de piétons qui semblent converger pour échanger provisions, vêtements, pièces mécaniques... : une vrai fourmilière ! Sortez dans un bon restaurant de la ville pour goûter des spécialités swahilies.  

Jour 2 - Visite à pied du Parc national d'Arusha 

Visite à pied du Parc national  d’Arusha [image: ], accompagné d’un ranger, histoire de se dégourdir les jambes au  lendemain d'un vol très long avec escale. Il faut faire le plein  d’oxygène avant d’engranger des kilomètres en 4X4 en safari. Admirez les  vues incroyables sur le mont Kilimandjaro [image: ] et le mont Mérou [image: ] aux  alentours.

Jour 3 - Safari dans le cratère de Ngorongoro

Départ pour le cratère de Ngorongoro, la route est longue et fatigante en terre Massaï jusqu'au bord du cratère, c'est une ascension en 4x4 impressionnante, accrochez-vous ! Vous partez pour six heures de safari dans le cratère pour découvrir son extraordinaire faune sauvage. Pause pique-nique. En milieu d'après-midi, vous prenez la route pour Olduvai. Marche avec un Massaï pour admirer le coucher de soleil. 

Jour 4 - Route pour Serengeti et safari dans la zone de Seronera

Le matin vous prenez la route pour le parc national de Serengeti, à travers des pistes de 4x4 cabossées. Les formalités peuvent prendre un peu de temps. Vous entrez ensuite dans une vaste plaine qui s'étire à l'infini (ce que signifie Serengeti en swahili) qu'il faut pénétrer jusqu'au cœur de la zone de Seronera pour faire un safari, avant de joindre votre lodge dans cette zone. 

Jour 5 - Safari à Seronera, jour entier

Seronera est l'une des régions les plus riches au monde en faune animale sauvage. Il faut profiter d'être dans cette zone très reculée pour faire les safaris les plus spectaculaires. Dans cette grande plaine, les groupes de lions ou les guépards solitaires se repèrent vite, tandis que les léopards somnolent dans les arbres de la seule zone boisée de Seronera, après un copieux repas dévoré pendant la nuit. 

Jour 6 - En route vers le lac Natron

Le matin, vous quittez le parc national de Serengeti direction le lac Natron, par une piste très cabossée et éprouvante, mais qui offre de sublimes paysages. Une pause pique-nique est bienvenue, mais il faudra la journée pour arriver au camp. Vous découvrez les paysages du lac alcalin d'origine tectonique aux couleurs de rose et de rouge.  

Jour 7 - Visite du lac Natron 

Le matin, vous partez visiter en 4x4 et à pied, avec un guide Massaï, le lac Natron. Les paysages sont fantastiques, vous observez les fameux flamants nains et autres oiseaux migrateurs qui viennent se reproduire ici. Après un déjeuner au camp, vous partez en bateau sur la rivière Ngaro Sero. Baignade dans les eaux limpides et rafraîchissantes d'une cascade. Retour au camp pour le dîner. 

Jour 8 - Parc national de Tarangire

 Départ en direction d'Arusha [image: ], avec à mi-chemin une pause pour visiter le village d'Engaruka. Puis, l'après-midi, vous découvrirez le Parc  national de Tarangire l'après-midi, connu pour ses centaines d'éléphants  qui vivent en groupes le long de la rivière. Attention aux nombreuses  mouches tsé-tsé, ne portez ni bleu ni noir. Nuit dans le parc. 

Jour 9 - Visite du Parc national de Manyara 

Le matin, safari dans le parc de  Tarangire où il n'est pas rare, en  plus des éléphants, de croiser des  groupes de lions, quelquefois  perchés dans les acacias aux branches  basses. L'après-midi, vous  découvrez les merveilleux paysages du lac  Manyara et  ses milliers de  flamants roses. Retour à Arusha [image: ], restaurant et repos  bien mérités.  

Jour 10 - Moshi et les plantations de café

Prenez la route pour Moshi, une ville plus petite, plus sympathique  d'Arusha [image: ], au pied du Kilimandjaro [image: ]. A ce stade vous êtes fatigués du  safari, reposez-vous, et faites une petite balade dans les plantations  de café aux alentours, par un chemin qui mène à une magnifique cascade  tout près de la ville, avec un guide Massaï. 

Jour 11 - Ascension du Kilimandjaro par la voie Shira – jour 1

La voie Shira est absolument superbe, un peu plus engagée que par le  versant oriental, mais pas trop empruntée et réalisable par n’importe  quel trekkeur un peu sportif. Depuis Moshi, prenez la route d'Arusha [image: ]  puis bifurquez sur une piste de  13 km montant dans la forêt, jusqu’à  Londorossi. L’ascension est très régulière (23 km) jusqu'à Shira Hut.        

Jour 12 - Ascension du Kilimandjaro par la voie Shira – jour 2

Shira Plateau – Arrow Glacier Camp. En continuant vers Kibo, il nous  faut 4 heures pour atteindre la tour de lave, à 4 600 m. Le mieux est de  continuer jusqu’au Arrow Glacier Camp, à 4 900 m. Si le ciel est dégagé  le soir, on y aperçoit le mont Meru [image: ]. Après Shira, certaines expéditions  décident parfois de passer la nuit à  Moir Hut, pour attaquer le  glacier de Credner, sur le versant  nord-ouest.  

Jour 13 - Ascension du Kilimandjaro par la voie Shira – jour 3

Arrow Glacier Camp – Crater ou Uhuru Peak. De la base du glacier, on  s'élève tout droit sur une moraine. La pente s’accroît et l’on arrive  sur le dernier ressaut rocheux avant le plateau du cratère de Kibo. On  traverse le plateau vers le sud-est, pour attaquer les 300 m du sommet,  dans une combe neigeuse, avec des passages d’escalade rocheuse. On  attaque la descente jusqu’aux camps de Mweka Hut ou Horombo. 

Jour 14 - Ascension du Kilimandjaro par la voie Shira – jour 4

Depuis les camps de Mweka Hut ou Horombo, il reste 3 heures de descente très agréable à travers une magnifique  forêt primaire parcourue par des singes bleus. A l'arrivée, vous vous  reposez à la pause déjeuner après ce trek éprouvant. Retour à Arusha [image: ] et  avion pour Zanzibar  [image: ]le soir, arrivée à Nungwi [image: ] : dîner dans un restaurant  du centre et nuit réparatrice. 

Jour 15 - Farniente sur la plage à Zanzibar

Après une bonne semaine de safaris éprouvants dans la chaleur et la  poussière de la brousse, rien de tel que quelques jours de plage à  Nungwi [image: ] ou Kendwa [image: ] tout au nord de l'île, parmi les plus belles plages car  sans barrière de corail. Ici on peut se baigner à toute heure dans  l'eau turquoise. Paysage de carte postale dans lequel on s'invite à la  sieste sous le palmier. 

Jour 16 - Relaxation, visite de Nungwi et balade en dhow

Nouveau jour de repos et de plage. On en profite pour s'imprégner de l'ambiance animée de Kendwa [image: ], la seconde ville de l'île après Stone Town [image: ]. Visite des ateliers de fabrication des dhows, visite de l'aquarium des tortues, et séance de plage suivie d'un massage à même la chaise longue, car les spas en plein air son nombreux ici. Le soir, offrez-vous un coucher de soleil sur un dhow, les bateaux traditionnels de Zanzibar. 

Jour 17 - Stone Town : visite culturelle de la capitale de Zanzibar

Découvrez les  rues labyrinthique et l'architecture fantastique de la vieille ville,  aux influences indiennes, arabes et africaines. Immanquables : le Old  Dispensary, le vieux fort, l’église anglicane, la prison aux esclaves,  le palais de Mtoni… Imprégnez-vous de l’ambiance authentique qui y  règne, achats de souvenirs. Passage au marché de Forodhani, dîner dans un bon restaurant,  retour à Nungwi [image: ].  

Jour 18 - Plongée ou snorkeling à Mnemba

Le joyau de la côte nord s'appelle Mnemba [image: ], une île entourée d'une  immense barrière de corail qui plonge suivant un mur, et qui se découvre  aussi bien en plongée qu'en snorkeling. Située en face de Matemwe [image: ], les  excursions en bateau sont également organisés depuis Nungwi [image: ].  L'après-midi, rendez-vous au marché aux poissons de Matemwe [image: ] (vers 16h), et  faites un tour à pied dans ce village authentique. 

Jour 19 - Jozani Forest Reserve – Chwaka Bay National Park

Zanzibar compte un seul parc national, celui qui englobe la forêt de   Jozani et la mangrove sauvage de la côte préservée du parc. La forêt   abrite les adorables singes Colobus qui se laissent facilement   approcher. La visite du parc avec un garde forestier prend une bonne   demi-journée. L'après-midi profitez de la plage. 

Jour 20 -  «Spice Tour», «Dolphin tour» et «Safari Blue»

Choisissez parmi les tours immanquables de l'île un ou deux tours que   vous aimerez réaliser. Les immanquables : le Spice tour, qui vous fait   visiter une ferme où sont cultivées toutes les épices de l'île, très   instructif. Ou encore le Dolphin Tour à Kizimkazi [image: ] (où au passage ne   manquez pas d'admirer la mosquée du XIIe siècle du village) ou le Safari   Blue, une journée de snorkeling au sud de l'île. 

Jour 21 - Dernier jour de plage et marché au poisson de Nkokotoni

Vous profitez d'un dernier jour de repos et de soleil à l'ombre d'un palmier sur le sable blanc, avant de prendre un transfert pour l'aéroport de Zanzibar, direction la France. Arrêtez-vous au marché au poisson de Nkokotoni pour voir débarquer les impressionnantes cargaisons de poissons si vous avez le temps. 


INTERVIEW

Serengeti Big Cats Safaris

Pour une véritable immersion en Tanzanie

Dirigée par Cécile et Freddy, un couple franco-tanzanien, cette agence est spécialisée auprès des clients francophones et dans le tourisme durable et éthique. Serengeti Big Cats Safaris est partenaire de l’ONG Africa Amini Life qui s’occupe d’un orphelinat et de plusieurs écoles solidaires. A ce titre elle prend en stage des élèves dans ses véhicules en safari. Elle finance aussi son propre orphelinat à Karatu.

 

Une équipe experte dans l’organisation de safaris francophones

L’agence existe depuis plus de 15 ans. Cécile était une professionnelle du tourisme en France avant de s’installer en Tanzanie et Freddy était chauffeur-guide. Elle emploie des guides francophones qui connaissent tous les recoins du pays et conçoit des séjours sur mesure pour tous les budgets grâce à son équipe de conseillères francophones expertes de la Tanzanie.

 

Des séjours hors des sentiers battus

L’agence propose, en plus des itinéraires classiques (Serengeti, Ngorongoro, Tarangire, Zanzibar…), des safaris à la rencontre des rhinocéros noirs à Mkomazi, dans les parcs du sud (Ruaha, Nyerere…), à Lushoto et dans les montagnes d'Usambara, mais aussi des extensions plongée à Mafia et Pemba. Autre option originale : le parc national de Gombe près du lac Tanganyika où vivent des chimpanzés. Cécile est aussi une adepte du mont Meru qu’elle a gravi plusieurs fois.

 

Une expérience en immersion dans un village Maasai

Serengeti Big Cats Safaris propose aussi une immersion de deux nuits en bivouac au sein d’un authentique village Maasai au pied du Kilimandjaro. Les voyageurs accompagnent les Maasai dans leurs tâches quotidiennes : confectionner des bijoux, préparer des repas, traire des chèvres, emmener pâturer le bétail... L’expérience est 100 % humaine et basée sur l’échange.

 

SERENGETI BIG CATS SAFARIS

+255 767 070 880

www.serengeti-big-cats-safaris.com
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Safari et plages dans les parcs du sud et Zanzibar

Les parc nationaux du centre et du sud de la Tanzanie sont moins connus et fréquentés que ceux du nord, mais tout aussi spectaculaires par la richesse de la faune sauvage qui y vit. Après une semaine de safari éprouvant, rien de mieux que de passer une seconde semaine à Zanzibar  [image: ]pour se relaxer sur de belles plages et découvrir le charme de cette île.


[image: ]

Éléphante et son petit, Tarangire National Park - © BruceBlock - iStockphoto.com



Jour 1 - Arrivée à Dar Es Salaam

Arrivée à Dar es-Salaam  [image: ]après un long vol assez éprouvant. Vous découvrez les lieux importants de la capitale : Musée national, Jardin botanique, Kigamboni [image: ]. Vous pouvez passer une nuit dans la bouillonnante capitale en sortant dîner pour goûter aux spécialités swahilies et en découvrant l'ambiance animée des bars de la capitale.

Jour 2 - Safari dans le parc national du Selous – jour 1

Départ vers la réserve du Selous [image: ]. Arrivée sur une petite piste d’atterrissage où vous attend une voiture qui vous conduira à votre camp. Sur les bords de la rivière Rufiji par exemple. L'après-midi vous partez en safari à la découverte d'une faune sauvage exceptionnelle. Le soir, coucher de soleil d’un rouge intense sur un paysage de savane.

Jour 3 - Safari dans le parc national du Selous – jour 2

Tôt le matin, pour cette seconde journée, optez pour un safari à pied accompagné de rangers armés, puis partez en 4x4 et enfin, faites une excursion en bateau sur la rivière, à la rencontre des hippopotames, des crocodiles et des groupes d'éléphants. Le soir, retour au camp et dîner autour d'un feu de camp.

Jour 4 - Safari dans le parc national de Ruaha – jour 1

Le matin, vous partez faire un walking safari avec des rangers, pour vivre le grand frisson de marcher dans la brousse encadré des rangers armés, en cas de rencontre fortuite avec des prédateurs ! Safari en 4x4 le reste de la matinée. Le midi, vous déjeuner au camp avant de prendre l'avion pour Ruaha [image: ]. Vous faites un premier safari dans ce nouveau parc avant d'aller vous reposer et de vous installer dans votre tente lourde.

Jour 5 - Safari dans le parc national de Ruaha – jour 2

Magnifique, sauvage, authentique, le Parc national de Ruaha passe pour  être l’un des plus beaux du pays. C’est également l’un des plus  méconnus. La flore y est très variée : en plus des classiques lions, lé�opards, gué�pards, élé�phants, hippopotames, crocodiles, girafes, buffles, on peut y voir des rares hippotragues noirs, des antilopes rouannes, des oryx, des babouins jaunes, des lycaons...

Jour 6 - Safari dans le parc national de Ruaha – jour 3

Le lendemain, départ pour une nouvelle journée de safari à la recherche  des animaux à observer en 4x4. Attention aux mouches tsé-tsé, qui  pullulent dans la région. Ne portez ni bleu, ni noir, et optez pour des  vêtements épais malgré la chaleur pour ne pas vous faire piquer à  travers la toile. Les paysages de savane sauvage sont fantastiques, et  les animaux sauvages nombreux.

Jour 7 - Safari dans le parc du Ruaha – jour 4

Le matin, vous partez pour un dernier safari dans le parc national de Ruaha sur la trace des Big 5 à observer et autres animaux sauvages qui peuplent la savane. Pique-nique avant de prendre un avion qui vous ramènera à Dar Es Salaam [image: ]. De la capitale, vous prenez un autre avion pour Zanzibar. Arrivée à Stone Town en fin d’après-midi. Le soir, dînez dans un bon restaurant de spécialités swahilies de poissons et fruits de mer.

Jour 8 - Visite de Stone Town, capitale de Zanzibar

Découverte de la ville ville de Stone Town [image: ] : faites une visite guidée  dans la matinée de la vieille ville pour découvrir le Old Dispensary, le  vieux fort, l’église anglicane et la prison aux esclaves, le palais de  Mtoni, les nombreuses ruelles aux portes  sculptées et à l'ambiance  très authentique. L'après-midi, prenez un bateau pour aller sur Prison  Island et faire du snorkeling sur un magnifique récif de corail à  proximité.

Jour 9 - Farniente sur les plages du Nord

Après une bonne semaine de safaris éprouvants dans la chaleur et la  poussière de la brousse, rien de tel que quelques jours de plage à  Nungwi [image: ] ou Kendwa [image: ] tout au nord de l'île, parmi les plus belles plages car  sans barrière de corail. Ici on peut se baigner à toute heure dans  l'eau turquoise. Paysage de carte postale dans lequel on s'invite à la  sieste sous le palmier.

Jour 10 - Relaxation et visite de Nungwi

Nouveau jour de repos et de plage. On en profite pour s'imprégner de  l'ambiance animée de Kendwa [image: ], la seconde ville de l'île après Stone Town.  Visite des ateliers de fabrication des dhows, visite de l'aquarium des  tortues, et séance de plage suivie d'un massage à même la chaise longue,  car les spa en plein air sont nombreux ici.

Jour 11 - Plongée ou snorkeling à Mnemba, visite de Matemwe

Le joyau de la côte nord s'appelle Mnemba [image: ], une île entourée d'une  immense barrière de corail qui plonge suivant un mur, et qui se découvre  aussi bien en plongée qu'en snorkeling. Située en face de Matemwe [image: ], les  excursions en bateau ont également organisées depuis Nungwi [image: ].  L'après-midi, rendez-vous au marché au poissons de Matemwe [image: ] (vers 16h),  faites un tour à pied dans ce village authentique.

Jour 12 - Pajé, Jambiani et Michamvi

Faites vos valises direction le sud de l'île, Pagé ou Jambiani [image: ], les  villages les plus touristiques. Ici le vent souffle suffisamment pour  faire du kite-surf ou de la planche à voile. Grande animation sur la  plage, des femmes récoltant les algues cultivées. La barrière de corail  est large et le lagon magnifique. Le soir, dîner au fameux restaurant  The Rocks à Michamvi [image: ].

Jour 13 - Jozani Chwaka Bay National Park

Zanzibar  [image: ]compte un seul parc national, celui qui englobe la forêt de  Jozani et la mangrove sauvage de la côte préservée de Chwaka [image: ] Bay. La forêt  abrite les adorables singes Colobus qui se laissent facilement  approcher. La visite du parc avec un garde forestier prend une bonne  demi-journée. L'après-midi profitez de la plage.

Jour 14 - Safari Blue, Dolphin Tour et Spice Tour

Choisissez parmi les tours incontournables de l’île un ou deux tours que vous aimeriez réaliser. Les incontournables : le Spice Tour qui vous fait visiter une ferme où sont cultivées toutes les épices de l’île, très instructif. Ou encore le Dolphin Tour à Kizimkazi [image: ] (où au passage ne manquez pas d’admirer la mosquée du XIIe siècle du village) ou le Safari Blue, une journée de snorkeling au sud de l’île.

Jour 15 - Stone Town, shopping et concert

Une dernière matinée de plage avant de rentrer à Stone Town. Dans  l'après-midi, balade dans les ruelles jusqu'au Jaw corner, achat des  derniers souvenirs, beaucoup d'étoffes, d'artisanat local swahili et massaï, et dans la soirée, vous découvrez le marché de Forodhani et  assistez à un concert de musique Taarab ou de jazz pour finir le séjour  sur une note musicale.

[image: ]


Ascension du Kilmandjaro

C'est le rêve de beaucoup d'explorateurs plus ou moins chevronnés : grimper le Kilimandjaro [image: ], le toit de l'Afrique qui culmine à 5 895 m. Plusieurs voies d'ascension existent, plus ou moins longues et difficiles, aux paysages très contrastés. Nous avons sélectionné la voie Machame, où la beauté des paysages prime, au niveau de difficulté intermédiaire et à l'acclimatation optimale. 


[image: ]

http://i152.photobucket.com/albums/s173/ranplett/africa.jpg - © ranplett



Jour 1 - Arrivée à Moshi

Arrivée à l'aéroport international du Kilimandjaro [image: ], situé non loin de  Moshi, ville endormie au pied du Kilimandjaro [image: ] où règne une chaleur  humide propice aux cultures de café sur les contreforts de la montagne.  Vous vous reposez, car le voyage a été fatigant, et vous vous acclimatez déjà à 1 000 mètres d'altitude. N'oubliez pas votre  anti-moustique, la malaria sévit fortement ici ! 

Jour 2 - Machame Hut, 3 020 m

Ce premier jour sera rude, car il faut  s'acclimater rapidement et prendre un rythme assez sportif. Vous entrez  dans le parc depuis la Machame Gate (porte) à 1 828 m et après votre enregistrement  et l'organisation du trek avec le guide et les porteurs, vous grimpez à travers une forêt primaire jusqu'au Machame Hut, un refuge situé à 3 000 mètres.  Comptez 7h de marche pour 10,8 km. 

Jour 3 - Shira camp, 3 847 m

Après un solide petit déjeuner au camp, vous commencez  la montée vers le plateau de Shira. Vous apercevez déjà les glaciers de  la Western Breach. Continuez jusqu'au refuge éponyme, où les nuits sont  glaciales, couvrez-vous ! Cette seconde journée est un peu moins sportive que la  première pour vous laisser vous adapter à l'altitude. Comptez 6h de marche pour  5,2 km.

Jour 4 - Lava Tower, 4 642 m et Barranco camp, 3 984 m

Ce 3e jour d'ascension a un rythme assez soutenu et le paysage est très changeant. Arrivé au point culminant de Lava Tower après 5h de marche, vous êtes dans un panorama minéral semi-désertique, la vue est époustouflante. Après le déjeuner, vous prenez deux heures pour redescendre au refuge Barranco, vue exceptionnelle sur la Western Breach. Comptez donc 7h de marche pour 11 km. 

Jour 5 - Barafu Camp, 4 681 m

Vous commencez à sentir les bénéfices de l'acclimatation de votre corps, ce qui sera utile pour réaliser les 8h de marche de cette journée, sur 9,5 km. Vous grimpez de bon matin jusqu'aux contreforts du glacier Heim, d'où vous contemplez le Mont Kilimandjaro [image: ] parfaitement. La route se dirige ensuite vers la vallée de Karanga. C'est le dernier point d'eau avant d'atteindre le camp Barafu. 

Jour 6 - Uhuru Peak, 5 895 m - Mweka, 3 090 m

Enfin le grand jour est arrivé ! Cette longue ascension de nuit pendant 5h jusqu'au Stella Point (vous partez à 23h30) est psychologiquement difficile. Mais le lever de soleil le plus spectaculaire de votre vie en vaut bien la chandelle ! Après une courte pause – à de telles altitudes on ne reste pas longtemps immobile – vous poursuivez encore 2 à 3 h d'ascension dans la neige, jusqu'au Uhuru Peak, le sommet à 5 895 mètres ! La redescente pendant 6h à 8h jusqu'au Mweka Camp, a un dénivelé de 2 900 m, car le camp est à 3 000 m... 

Jour 7 - Mweka Gate, 1 641 m

Repos relatif, puisqu'il vous restera tout de même entre 4 à 6 heures de marche pour effectuer les 8,5 km qui vous mèneront jusqu'à la porte Mweka Gate du parc national. Le corps est usé, certains genoux fatigués, il faut marcher tranquillement.  Vous rejoignez le village de Mweka pour déjeuner avant de rejoindre Moshi en transfert et enfin l'aéroport international pour le vol retour vers Paris.

Zanzibar : échappée farniente

Vous avez un séjour dans un pays de la région et vous comptez passer simplement un long week-end à Zanzibar avant de rentrer, pour lézarder quelques jours au soleil et vous reposer sous les palmiers. Quel endroit privilégier avec si peu de temps ? 
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Zanzibar - © Johannes Stupp - Fotolia



Jour 1 - Stone Town, la capitale culturelle

Découverte de la ville de Stone Town [image: ] : faites une visite guidée dans la matinée de la vieille ville pour découvrir le Old Dispensary, le vieux fort, l’église anglicane et la prison aux esclaves, le palais de Mtoni [image: ]... L'après-midi, prenez un bateau pour aller sur Prison Island et faire du snorkeling sur un magnifique récif de corail à proximité. 

Jour 2 - Farniente sur les plages du nord

Prenez ensuite la direction de Nungwi [image: ] ou Kendwa [image: ] tout au nord de l'île, parmi les plus belles plages de Zanzibar,  [image: ]car sans barrière de corail. Ici, on peut se baigner à toute heure dans l'eau turquoise. Paysage de carte postale dans lequel on s'invite à la sieste sous le palmier. 

Jour 3 - Le sud : Pajé et Jambiani

Direction le sud de l'île, Pagé ou Jambiani [image: ] les villages les plus touristiques. Ici, le vent souffle suffisamment pour faire du kitesurf ou de la planche à voile. Grande animation sur la plage des femmes récoltant les algues cultivées. Le soir, dîner au fameux restaurant The Rocks à Michamvi [image: ]. 

Jour 4 - Space tour, Dolphin tour ou Safari Blue

Choisissez parmi les tours immanquables de l'île un ou deux tours que vous aimerez réaliser. Les immanquables : le « spice tour », qui vous fait visiter une ferme où sont cultivées toutes les épices de l'île, très instructif. Ou encore le Dolphin Tour à Kizimkazi [image: ] ou le Safari Blue, une journée de snorkeling au sud de l'île. 
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Pratique



Pratique

Se repérer / Se déplacer


[image: ]De l’aéroport au centre-ville

Partout en Tanzanie, il est possible de choisir parmi plusieurs options pour se rendre de l'aéroport au centre-ville. Le plus simple est le transfert privé avec une agence qui aura préalablement arrangé tout votre séjour sur place et qui sera compris dans votre package. Si vous voyagez par vous-même, il y a toujours des taxis (plus onéreux à l'aéroport qu'ailleurs), l'option Uber est à peu près à moitié prix, mais uniquement à Dar es Salaam. Pour les routards, il y a souvent l'option bajaj ou plus aventureux les piki piki (motos-taxis). Pour connaître toutes les possibilités de liaison, voir les villes correspondantes.


[image: ]Arrivée en train

Un train relie la Zambie à la Tanzanie en partant de Dar es Salaam et en passant par la réserve du Selous et Mbeya. C'est un voyage hors norme et hors des sentiers battus exploité par la compagnie nationale Tazara. Pour plus d'informations, voir sur le site www.tazarasite.com. Une autre ligne relie Dar es Salaam à Kigoma sur les rives du Tanganyika et Mwanza sur celles du lac Victoria, en passant par Dodoma et Tabora. Voir le site de Tanzania Railways Corporation (www.trc.co.tz).


[image: ]Arrivée en bateau

Le bateau est une des deux options pour rejoindre Zanzibar, Pemba et Mafia depuis la Tanzanie continentale avec l'avion. Nous vous le déconseillons pour Mafia, c'est un véritable chemin de croix à l'aller depuis Dar es Salaam ou ailleurs. En revanche pour Zanzibar, les bateaux rapides partant de Dar ne mettent qu'1h30 pour traverser et ils sont bon marché. Idem, le bateau reliant Zanzibar à Pemba est beaucoup plus abordable que l'avion. Il existe également une liaison de Tanga à Pemba en bateau mais très mouvementée et peu fréquente. Des bateaux rapides privés réalisent cette traversée également.


[image: ]Transports en commun

Prendre un dala-dala est, comme partout en Afrique, un peu complexe pour le touriste blanc non initié. D'abord, il n'existe pas de carte référençant les lignes, elles sont invisibles et il faut se renseigner avant de monter dans un dala-dala (les minivans collectifs en Tanzanie). On y voyage serrés comme des sardines, ici on tasse les gens ! Si vous voulez plus de place, achetez deux places... Il existe des bus reliant des grandes villes et reliant de grandes distances. Entre Arusha et Dar es Salaam, certaines compagnies ont un service assez luxe, avec la climatisation, etc. Enfin, à l'intérieur des villes vous pouvez louer les services d'un bajaj, pratique et peu cher pour faire des petits distances. Et pour rejoindre certains villages difficiles d'accès ou pour aller plus vite, les piki piki (ou boda boda) sont les moto-taxis.


[image: ]Vélo, trottinette & co

Dans les villages du littoral d'Unguja, il est facile de louer des vélos ou des scooters. Certains lodges proposent de louer des VTT à larges roues qui peuvent rouler sur le sable dur. Très pratique ! Une société propose également la location de motos (avec sidecar possible) aussi bien à Arusha qu'à Zanzibar.


[image: ]Avec un chauffeur

[image: ] Pour les transferts privés en taxi, il faudra vous adresser aux agences réceptives ou directement à des chauffeurs de taxi indépendants pour les organiser.

[image: ] Les safaris. On loue les services d'un chauffeur obligatoirement pour conduire les énormes 4x4 de safari, bien souvent celui-ci est chauffeur guide, et a l'expérience qu'il faut pour débusquer les animaux à surprendre dans la brousse. Certains chauffeurs travaillent en indépendants.


[image: ]En voiture

[image: ] Location de voitures. C’est sans doute le meilleur moyen pour découvrir Zanzibar hors des sentiers battus et se déplacer souvent. Vous devez disposer d'un permis international, national et d’un papier officiel fait par la police de la ville (que l'agence s'occupera de faire pour vous la veille de la location, passez à l'agence avant de prendre le véhicule). Etant donné l’état des routes et des pistes de l’île, un petit 4x4 est plus adéquat (environ 50 US$ par jour), mais vous trouverez localement, comme à Jambiani ou à Matemwe, des voitures à 25 US$ par jour. Pour le reste du pays, nous vous déconseillons la location de voiture, les routes sont dangereuses par la conduite des camions et bus surtout, il y a beaucoup d'accidents et un chauffeur expérimenté est vraiment plus adéquat. On peut néanmoins louer une voiture à Dar es Salaam ou Arusha pour se rendre par exemple à Karatu, à la porte des parcs du nord où se trouvent des lodges qui organisent des safaris.

Les phrases clés

 

Bonjour, comment puis-je me rendre à…
Jambo, ninawezaje kufika...?
 

Est-ce loin à pied ? Y a-t-il le métro ou un bus... pour y aller ?
 Je, ni mbali kwa miguu? Je, kunayo gari moshi yani tubu au basi ninaloweza kuabiri hadi uko?
 

Pouvez-vous me montrer cet endroit sur la carte s’il vous plait ?  
 Je, unaweza kunionyesha sehemu hii kwenye ramani tafadhali?
 

Où puis-je acheter les tickets de transport ? Est-ce que je peux payer en carte de crédit ?
 Je, ni wapi ninaweza kununua tiketi za kusafiria? Je, ninaweza kulipa kwa kutumia kadi ya mkopo?
 

Où est la sortie ? A gauche, à droite ou tout droit ?
 Je, sehemu ya kutokea iko wapi? Kushoto, kulia au moja kwa moja?
 

Je suis perdu et je suis en retard, s’il vous plait, aidez-moi ! Merci beaucoup !
 Nimepotea na ninaendelea kuchelewa, tafadhali nisaidie! Asante sana!
 




Pratique

A voir / A faire


[image: ]Horaires

Les quelques rares musées existant en Tanzanie ouvrent en général du mardi au dimanche de 8h à 18h. Les game drives (safaris) dans de nombreux lodges ont lieu le matin très tôt (à partir de 5h30 du matin) avant le petit déjeuner, et en fin d'après-midi jusqu'à la nuit, les meilleurs moments lorsque la faune est active, plus mobile et donc plus facile à observer.


[image: ]A réserver

Les safaris sont à réserver à l'avance surtout en moyenne et en haute saisons car les hébergements sont rares au sein des parcs. Ils font partie intégrante des visites en Tanzanie. Idem, une ascension du Kilimandjaro se réserve longtemps à l'avance.


[image: ]Budget / Bons plans

Des packages sont proposés par les agences réceptives basées à Arusha incluant les activités et visites, dont les safaris.


[image: ]Les attrape-touristes

Comme dans beaucoup d'endroits touristiques, Zanzibar voit beaucoup de beach boys tenter de vendre des tours aux touristes directement sur la plage. Mieux vaut prendre un guide local vraiment expérimenté qui réservera pour vous les tours à prix raisonnables.

Les phrases clés

 

Bonjour, puis-je avoir deux entrées adultes et un enfant s’il vous plait ?
Habari, tafadhali ninaweza kupata tiketi mbili za watu wazima na mbili za watoto? 
 

Le tarif enfant est jusqu’à quel âge ? Et pour les seniors, est-ce qu’il y a une réduction ?
Ni umri gani unatambulika kuwa wa mtoto? Je, kunalo punguzo la OAP?
 

Est-ce qu’il y a des visites guidées en français ou un audioguide ? 
Je, ziara ya pamoja na mwelekezi ni kwa Kifaransa au kuna kielekezi cha sauti?
 

Combien de temps faut-il pour faire la visite ?
Ziara yenyewe inachukua muda gani?
 

J’ai du mal à monter les escaliers, avez-vous un ascenseur ?
Mimi hupata shida kutumia ngazi, tafadhali unaweza kuwa na kambarau au lifti?
 

Excusez-moi, pouvez-vous me dire où sont les toilettes ? Merci beaucoup. 
Samahani, unaweza kuniambia ni wapi vyoo vipo tafadhali? Asante sana. 
 




Pratique

Se régaler


[image: ]Horaires

Les horaires sont identiques aux horaires européens, on peut prendre son lunch entre midi et 15h et son dîner entre 19h et 21h.


[image: ]Budget / Bons plans

Préférez payer en shillings tanzaniens, en espèces plutôt qu'en CB où une taxe de 5 % s'applique.


[image: ]En supplément

Le pourboire (tip en anglais) est une nécessité ici, il fait partie du salaire, ce sont les Américains qui sont les plus généreux puisque la Tanzanie fonctionne avec leur système qui veut qu’on rétribue quelqu’un en fonction de la qualité de sa prestation. Les Français sont en majorité ceux qui ont le plus de difficulté (les Tanzaniens le savent !) avec cette pratique, sachant en plus qu’ils sont ceux qui dépensent le moins pour leur séjour.  Il est de mise de laisser 10 % dans les restaurants.


[image: ]C’est très local

Zanzibar, surnommée l'île aux épices, propose une cuisine teintée de riches épices produites sur ses terres. Elles sont d'ailleurs utilisées en Tanzanie continentale.

Sachez être patient en Tanzanie parce que dans les restaurant c'est souvent « pole pole », le service peut se révéler vraiment très lent. Dans les restaurants locaux, vous pouvez facilement réserver vos plats par WhatsApp et arriver quand c'est prêt, la modernité ! 
Les restaurants sont en général des paillotes extérieures, sur la plage ou dans un beau jardin, sous un haut toit de makuti (feuilles de palmier tressées) et ouvertes à la brise, c'est très agréable.

Les phrases clés

 

Bonjour, je voudrais réserver une table pour deux personnes pour ce midi ou ce soir. 
Habari, ningependa kuhifadhi meza ya watu wawili leo mchana au wakati wa jioni.
 

Avez-vous un menu en français ou en anglais ?
Je, unayo menyu iliyoandikwa kwa Kifaransa au Kiingereza
 

Je suis végétarien, y a t-il des plats sans viande ?
Mimi huwa sili nyama, je, kunavyo vyakula ambavyo havina nyama
 

Je n’ai vraiment plus faim mais avez-vous une carte des desserts ?
Kwa sasa nimeshiba lakini ninaweza kuitazama menyu ya kitindamlo au dessert pengine huenda nikataka kula?
 

Puis-je avoir l’addition s’il vous plait ? Je peux payer par carte ou en espèces ? 
Tafadhali ninaweza kuipata bili? Je, ninaweza kulipa kwa kadi, au unahitaji pesa taslimu?
 

C’était très bon, nous reviendrons. Merci et à bientôt. 
klikuwa kitamu, tutarudi tena. Asante, tuonane tena baadaye.
 




Pratique

Faire une pause


[image: ]Horaires

Les cafés sont ouverts en journée en général jusqu'à 18h30, mais ils sont peu nombreux, tandis que les bars sont ouverts en général de 18h à 23h, ou plus selon l'endroit et le jour.


[image: ]Budget / Bons plans

Les bars à jus et à smoothies sont exceptionnels, au vu de la qualité des fruits tropicaux qui poussent partout dans le pays et sur les îles, délicieux et juteux : noix de coco, ananas, mangue, avocat... Certaines adresses rivalisent de créativité. Tout est fait avec de l'eau minérale, même les glaçons, pas d'inquiétude. Vous pouvez vous payer une pause vitaminée sans crainte !


[image: ]A partir de quel âge

[image: ] En Tanzanie continentale, l'âge légal autorisé pour boire de l'alcool est 18 ans.

[image: ] A Zanzibar. L'alcool n'étant déjà pas vraiment autorisé pour les adultes (bien que certains jeunes boivent quand même en soirée et ne pratiquent pas un islam rigoriste), il ne l'est pas pour les mineurs non plus. Néanmoins tout se joue dans l'enceinte des hôtels pour ce qui est des consommations alcoolisées. Dans les bars, on ne croise guère des parents avec des jeunes adolescents.


[image: ]C’est très local

On trouve des thés et cafés arrangés aux épices fabriqués à Zanzibar, café et thé à la mangue, à la vanille qui a poussé sur l'île, à la cardamome, à la cannelle, à la citronnelle ou au gingembre (pour le thé), etc. Goûtez, c'est délicieux !


[image: ]Fumeurs

On peut fumer à la terrasse extérieure des bars, qui de toute façon sont quasiment tous en plein air. On parle de bars de plage ici, posés sur le sable.

Les phrases clés

 

Bonjour, quelle est la spécialité de la maison ? Nous voulons découvrir.
Habari, utaalamu wenu hapa ni kwa kitu gani? Tungependa kukijaribu.
 

Avez-vous de la place en terrasse ?
Je, una chumba chochote kwenye pembezo au terrace?
 

Quel est votre nom ? Je m’appelle…  Ravi de vous rencontrer ! 
Unaitwa nani? Ninaitwa... Nimefurahia sana kukutana na wewe!
 

A votre santé ! Zut, j’ai renversé mon verre… pouvez-vous m’aider ? 
Safi! Jamani, nimekiangusha kinywaji changu...unaweza kunisaidia?
 

C’était très bon. Nous allons reprendre la même chose s’il vous plait. 
Kilikuwa kitamu. Tafadhali tutatumia hicho tena.
 




Pratique

(se) faire plaisir


[image: ]Horaires

Les magasins sont ouverts de 9h à 18h tous les jours dans les villes comme les villages, certains ouvrent un peu plus tard dans les rues les plus commerçantes du centre, pour capter les touristes qui rentrent d'excursions et qui cherchent à acheter des souvenirs.


[image: ]Budget / Bons plans

[image: ] Le sur-mesure. Les magasins de vêtements fabriqués en wax, kangas et kitengés font tous du sur-mesure. C'est-à-dire que si vous voyez un tissu qui vous plaît, mais que vous préférez la coupe d'une autre robe et dans une autre taille, tout est possible, il n'y qu'à demander ! Les tailleurs font volontiers des robes et ensembles sur mesure. Vous pouvez même apporter votre propre tissu que vous avez chiné au marché.


[image: ]Soldes

Il n'y a pas de soldes en Tanzanie dans les magasins de souvenirs ou à destination des touristes, sauf peut-être juste avant la saison des pluies, n'hésitez pas à négocier dans ce cas mais rien d’officiel.


[image: ]C’est très local

[image: ] Les marchés sont des trésors pour dénicher tout un tas de choses, à commencer par des tissus, wax, kanga et kitengé, forcément moins chers que dans les magasins de souvenirs. On vous demandera souvent le prix juste car le marché n'est pas dans une zone touristique et le marchandage est moins de mise. On vous fera des prix si vous achetez plusieurs pièces en revanche. Très recommandables si vous voulez acheter des kikois, ces paréos en coton colorés fabriqués ici.

[image: ] Le marchandage. Les vendeurs de boutiques de souvenirs s'attendent à ce que vous marchandiez. Tout se négocie. Il ne faut surtout pas acheter au premier prix proposé. Quand les Tanzaniens voient arriver un touriste, ils multiplient bien souvent le prix par deux ou trois. Après négociation, il est possible de descendre le prix de 30 à 50 % selon les cas. Dans les hôtels de moyen standing, le prix des chambres peut se discuter, surtout si l’on reste un certain temps. Dès que vous n’êtes pas dans un magasin où les prix sont écrits, tout se marchande. Mais à trop vouloir descendre, le vendeur ne laissera rien partir. Une stratégie qui marche toujours : faire mine de partir. Généralement, vous obtenez par la suite un bon prix.

Les phrases clés

 

Bonjour, c’est superbe, mais combien ça coûte ? 
Habari, hiyo yapendeza, lakini inagharimu pesa ngapi?
 

Vous auriez ma taille ? Où se trouvent les cabines d’essayage ?
Je, unaweza kuwa nayo kwa saizi au size yangu? Je, vyumba vya kubadilishia viko wapi?
 

Est ce que je pourrai vous le rapporter et l’échanger si ça ne va pas ?
Je, ninaweza kubadilisha endapo haitanitoshea?
 

J’ai trop dépensé aujourd’hui, pouvez-vous me faire une réduction sympa ?
Nimetumia pesa nyingi sana leo, kuna uwezekano wa punguzo?
 

Je prendrai celui-ci. Pouvez-vous me faire un paquet cadeau ?
Nitachukua hii hapa. Je, unaweza kunifungia kama zawadi?
 

Vous prenez la carte de crédit ? Où puis-je trouver un distributeur de billets ?
Je, unapokea kadi za mkopo? Ni wapi ninaweza kupata sehemu kutolea pesa taslimu?
 




Pratique

Bouger & Buller


[image: ]Budget / Bons plans

[image: ] Pour le kitesurf à Zanzibar. Prenez une formule de plusieurs jours, cours + équipement compris (voire le logement compris aussi pour certains hôtels dotés de clubs), si vous voulez essayer de faire du kitesurf. C'est notamment plus avantageux qu'essayer un jour après l'autre. A Pajé ou Jambiani, les petits clubs sont moins chers que les grands, aussi si votre budget n'est pas extensible, négociez ! A Zanzibar tout se négocie.


[image: ]Vos papiers svp

Il faut avoir sa certification PADI pour plonger sur des spots profonds, les clubs de plongée à Zanzibar, autant à Unguja, Pemba et Mafia, sont très à cheval sur la législation, pour des questions de sécurité comme de responsabilité légale. En revanche, des baptêmes de plongée sont organisés à de petites profondeurs, tandis que les clubs proposent tous de passer la certification PADI. Quel meilleur cadre que celui de Zanzibar pour passer sa certification ?


[image: ]A réserver

[image: ] La plongée. Les plongeurs prendront bien sûr soin de réserver leur séjour avec des packages hébergement + plongée tout compris, plus avantageux. Pour les activités principalement nautiques, les horaires des tours sont changeants, ils sont définis suivant les marées, en effet pour prendre la mer ou faire du snorkeling, tout dépendra du niveau de l'eau. Pensez donc à réserver votre excursion un à deux jours en avance pour ne pas louper le créneau.

[image: ] L'ascension du Kilimandjaro, du mont Meru et du mont Ol Doinyo Lengaï. Les agences proposent en général ces trois ascensions, mais il faut bien sûr être davantage préparé pour gravir le sommet de l'Afrique, et surtout les candidats sont très nombreux, particulièrement en haute saison. Il faudra donc réserver longtemps à l'avance son séjour pendant cette période. En dehors, il est possible de trouver à Arusha et à Moshi des agences qui vous arrangent directement l'ascension sur place avec prêt de matériel.


[image: ]Les événements

[image: ] Le Kilimanjaro Trails Festival qui se déroule début janvier est un événement à ne pas manquer.

[image: ] Kilimanjaro Marathon. Ce marathon qui se déroule en février a lieu dans un cadre incroyable avec le Toit de l'Afrique en toile de fond.

Les phrases clés

 

Bonjour, comment puis-je me rendre à… ? Est-ce loin ?
Jambo, ninawezaje kufika...? -Je ni mbali?
 

J’aimerais aller courir. Il y a un coin sympa pour cela dans la ville ? 
Ningependa kuenda kukimbia. Je, kuna mahali pazuri  pa kuenda kukimbila karibu na mji?
 

J’adore cuisiner. Savez-vous où je peux trouver des cours de cuisine ?
Napenda kupika. Je, unajua ni wapi ninaweza kusomea kupika?
 

Vous pourriez m’indiquer une salle de sport pas très loin ?
Unaweza kuniambia chumba cha umma cha mazoezi kilicho karibu zaidi kiko wapi?
 

Quel est le sport national ?
Mchezo wa kitaifa ni upi?
 

Pensez-vous que nous pourrions voir cela ou même participer ?
Unafikiri tunaweza kuutazama mahali fulani, au pengine tukajaribu kuucheza?
 




Pratique

Sortir


[image: ]Horaires

Les Tanzaniens adorent danser et faire la fête, à toute heure ! On trouve des petits bars-clubs avec des rangées de motos garées devant, animés de bonne musique tanzanienne et panafricaine jusqu'au petit matin. A Zanzibar on trouve quelques clubs sur la plage, particulièrement à Pajé et Jambiani.


[image: ]Budget / Bons plans

Les bières tanzaniennes sont peu chères et les cocktails tout à fait abordables pour nous Européens.


[image: ]A réserver

Les festivals qui se déroulent à Zanzibar attirent beaucoup de monde et Stone Town devient plein à craquer. Pensez à réserver votre place.


[image: ]Transports nocturnes

Un taxi est plus que fortement recommandé pour rentrer à votre hôtel dans les grandes villes tanzaniennes continentales (Dar en tête, mais aussi Arusha ou Moshi). Uber est particulièrement adapté à Dar es Salaam.


[image: ]A partir de quel âge

L'âge légal de consommation d'alcool est 18 ans en Tanzanie.


[image: ]Fumeurs

On peut fumer dans la plupart des bars tanzaniens, d'autant plus que beaucoup sont en plein air.

Les phrases clés

 

Bonsoir, comment puis-je me rendre à…
Habari za jioni, ninawezaje kufika...
 

Est ce que cet endroit est tranquille ? Il n’y a pas de problème de sécurité ?
Je, ni mahali patulivu? Je, kuna masuala yoyote ya usalama?
 

J’aimerais voir un spectacle typique ! Qu’est-ce qu’il y a en ce moment ?
Ningependa kuona onyesho la kitamaduni! Nini kinaendelea kwa sasa?
 

Je ne comprends pas… pouvez-vous répéter s’il vous plait ? Merci.
Sielewi, unaweza kurudia tafadhali? Asante.
 

Est-ce que je peux vous offrir un verre ? Quel est le meilleur cocktail de la maison ?
Je ninaweza kukununulia kinywaji? Je kinywaji mseto bora zaidi hapa ni kipi? 
 

 J’ai la gueule de bois, auriez-vous quelque chose pour que j’aille mieux ?
Ninayo maruerue ya ulevi, je una chochote kinachoweza kusaidia?
 




Pratique

Se loger


[image: ]Budget / Bons plans

[image: ] À Zanzibar. Il y a de plus en plus d'excellentes adresses bon marché qui ouvrent à Unguja (Pemba et Mafia restent des îles confidentielles et plutôt réservées à des plongeurs fortunés), particulièrement à Stone Town, Nungwi, Jambiani, Pajé, Michamvi, mais on peut dire qu'on en trouve désormais sur toute la côte, entre 40 et 50 US$ la chambre double avec petit déjeuner, pouvant descendre jusqu'à 30 US$ avec salle de bains partagée mais avec un confort spartiate. Ce sont en général des bandas en feuilles de palmier tressées posées sur le sable. C'est roots et en pleine nature, on adore ! On trouve aussi plein d'auberges de jeunesse avec des dortoirs très bien pensés et propres dans ces mêmes localités, toujours sous de vastes bandas ou en dur et climatisées à Stone Town.

Pensez à prendre un hôtel avec piscine si vous logez sur la côte pour pouvoir vous baigner à marée basse, si vous en avez les moyens, le détail est important. Car lorsque la barrière de corail se dévoile, il peut faire chaud, ça fait du bien de se rafraîchir dans une piscine. Il n'y a que Kendwa et Nungwi qui ne souffrent pas de ce problème car il n'y a pas de barrière de corail, uniquement du sable, et on peut se baigner à marée basse ou haute.

[image: ] En Tanzanie continentale. On trouve des pensions locales très rudimentaires, dont certaines ont à peine l'eau chaude, mais quand la propreté est bien tenue, que la climatisation est installée et que les salles de bains sont individuelles, l'option est intéressante quand on ne recherche que du confort. Les lodges sont travaillés pour être sublimes, en général avec des matériaux naturels dont beaucoup de bois car ils se fondent dans le paysage. Idem on pourra aller au camping public géré par Tanapa dans les parcs nationaux ou dans les camps privés de luxe sous tente lourde avec salle de bains privative.

Prix indicatifs :

[image: ] Une nuit dans un hôtel local de base : 10 000 TSH.

[image: ] Une nuit dans un hôtel de moyen standing : à partir de 20 000 TSH, mais cela peut être beaucoup plus cher. Toujours visiter et négocier.

[image: ] Une nuit sous tente ou dans un lodge dans les parcs nationaux : entre 25 US$ en camp public et 150 US$ voire 300 US$ dans un lodge, en pension complète (safari compris en général).


[image: ]A réserver

La haute saison touristique à Zanzibar est la période de vacances scolaires d'Europe du Nord. En dehors les prix sont vraiment intéressants et les hôtels beaucoup moins fréquentés. Idem pour les safaris dont la haute saison est juillet-août et Noël. La haute saison pour grimper le Kilimandjaro est de décembre à mars.


[image: ]Pour les gourmands

Les petit déjeuners sont excellents en Tanzanie continentale comme à Zanzibar. On vous proposera quasiment partout une spanish omelet qui n'a rien d'espagnol mais qui est délicieuse, agrémentée d'oignons, de poivrons et de fromage. Des fruits frais sont toujours servis.


[image: ]Fumeurs

En général, les bungalows et bandas ont une terrasse privative sur laquelle les guests sont autorisés à fumer. À l'intérieur des chambres, il n'est pas permis de fumer.

Les phrases clés

 

Bonjour, avez-vous de la disponibilité pour une chambre double pour ce soir ou demain soir ?
Jambo, unacho chumba cha watu wawili ambacho kinapatikana leo usiku au kesho?
 

Avez-vous un code wifi… les enfants ne tiendront pas sans ! 
Je, unao msimbo wa Wi-FI... la sivyo watoto wangu watahuzunika!
 

C’est bruyant, est ce que je peux changer de chambre ?
Kuna kelele, naweza kuenda katika chumba kingine?
 

Jusqu’à quelle heure est-ce que nous pouvons aller à la salle de sport et à la piscine ?  
Je, dibwi la kuogelea na chumba cha mazoezi vinafungwa saa ngapi?
 

Est-ce que je peux laisser mon bagage et revenir plus tard le récupérer ?
Ninaweza kuuacha mzigo wangu na kurudi baadaye kuuchukua?
 

Est-ce que vous pouvez nous appeler un taxi ? Merci beaucoup. 
Unaweza kutuitia teksi? Asante sana.
 




Pratique

Vie quotidienne


[image: ]Allo ?

[image: ] Indicatif international : 255.

[image: ] Indicatifs régionaux : • Zanzibar (Unguja, Pemba) : 24 • Dar es Salaam : 22 • Arusha, Kilimandjaro, Tanga, Moshi : 27 • Région de Bagamoyo : 23 • Régions de Songea et Mbeya : 25 • Région de Dodoma : 26 • Région de Kigoma et Mwanza : 28. 07 : cellulaires mobiles (le plus souvent utilisé pour les hôtels). 8 : services spéciaux.

[image: ] Appeler la Tanzanie depuis l’Europe : composer le +255 et le numéro de la région (indiqué entre parenthèses) en supprimant le 0 du numéro local.

[image: ] Appeler la France depuis la Tanzanie : composer le +33 et le numéro région sans le 0 et le numéro local. Pour la Belgique, le Canada et la Suisse, faites de même en remplaçant 33 respectivement par 32, 1 et 41.

[image: ] SIM locale. Nous vous recommandons d'acheter une carte SIM locale, vous trouverez des magasins directement dans les aéroports internationaux. Nous vous conseillons Vodacom et Airtel comme sociétés de téléphonie.


[image: ]Accessibilité

[image: ] PMR. La Tanzanie n’est pas un pays facile pour les voyageurs handicapés. Trop peu d’aménagements sont à souligner pour eux, et les véhicules de safaris classiques ne sont pas pratiques.


[image: ]Santé

La Tanzanie est un pays où sévit le paludisme. Un traitement est à prendre et il est important de se protéger des moustiques, surtout lors des safaris. Renseignez-vous au préalable. Et comme dans beaucoup de pays africains, ne buvez que de l’eau en bouteille ou préalablement bouillie. Si vous venez d’un pays d’Afrique ou d’Amérique latine où la fièvre jaune est endémique, ou si vous y avez transité plus de 12 heures, la vaccination est obligatoire pour entrer en Tanzanie. Les vaccinations contre les méningites A, C, Y, W135 (1 dose valable 5 ans efficace en 10 jours) sont recommandées, spécialement car le pays est situé sur la « ceinture de méningite ».  Et dans une moindre mesure hépatite B, hépatite A, fièvre typhoïde.

En cas de maladie, un réflexe : contacter le consulat de France. Il se chargera de vous aider, de vous accompagner et vous fournira la liste des médecins francophones. En cas de problème grave, c’est aussi lui qui prévient la famille et qui décide du rapatriement. Pour connaître les urgences et établissements aux standards internationaux : consulter les sites www.diplomatie.gouv.fr et www.pasteur.fr

[image: ] Eau. L'eau n'est pas potable au robinet, il faudra acheter des bouteilles.


[image: ]Urgences sur place

Le numéro international des urgences, le 112, fonctionne en Tanzanie.


[image: ]Sécurité

Dans les villes, vous ne risquez rien d’autre que des propositions honnêtes (safaris) ou moins honnêtes (drogue) la journée. Chacun vaque à ses occupations et si certains vous dévisagent de façon un peu insistante (comme partout), dans un pays dont la notoriété touristique vient à peine de se développer, vous n’avez rien à craindre. En revanche, la nuit, évitez de vous balader seul ou même à deux dans certaines villes (Arusha notamment) ; quelques quartiers ne sont pas sûrs du tout et vous pourriez très bien connaître quelques soucis... À Stone Town (Zanzibar), des vigiles travaillant pour l’hôtel (de bon standing) où vous logerez peuvent vous accompagner lors de vos sorties nocturnes et venir vous chercher quand vous avez fini. Mais l’insécurité n’y est pas flagrante.

Pour connaître les dernières informations sur la sécurité sur place, consultez la rubrique « Conseils aux voyageurs » du site du ministère des Affaires étrangères : www.diplomatie. gouv.fr/voyageurs. Sachez cependant que le site dresse une liste exhaustive des dangers potentiels et que cela donne parfois une image un peu alarmiste de la situation réelle du pays.


[image: ]LGBTQ

Les autorités de Zanzibar interdisent les pratiques homosexuelles sur l’archipel. En Tanzanie continentale, c’est aussi proscrit par la loi avec des peines pouvant aller jusqu’à 25 ans de prison.


[image: ]Ambassade et consulats

[image: ] Ambassade de Tanzanie à Paris (7 ter, rue de Léonard de Vinci (16e) Paris ; 01 53 70 63 66 ; www.tanzaniaembassy.fr ; ambtanzanie@wanadoo.fr). On peut obtenir son visa en quelques jours avant le départ pour la Tanzanie (comptez 50 € pour 90 jours). Vous avez la possibilité d’envoyer directement votre passeport en y joignant un recommandé (à votre adresse bien entendu), pour qu’il vous soit renvoyé après obtention du visa. Désormais e-visa en ligne.

[image: ] Ambassade de France à Dar es Salaam (7 Ali Hassan Mwinyi Road (angle Kinondoni Road ; +255 222 198 800 www.tz.ambafrance.org). Service consulaire uniquement sur rendez-vous en ligne sur le site de l’ambassade, les mardis et jeudis de 8h30 à 12h. La prise d’un rendez-vous préalable en ligne à votre venue à l’ambassade est obligatoire, sauf si vous voulez déclarer un passeport perdu ou volé, vous pouvez vous y rendre du lundi au vendredi dès 8h30. Pour toute question il faut les contacter par mail. Vous pouvez aussi appeler le numéro suivant en dehors des heures d’ouverture en cas de problème grave : +255 784 210 396.

[image: ] Ambassade de Belgique à Dar es Salaam (Barack Obama Road, 5 ; +255 222 112 688 ; www.diplomatie.belgium.be/tanzania). Ouvert du lundi au jeudi de 7h30 à 13h et de 14h à 15h30, et le vendredi de 7h30 à 12h30. Section Visa : ouvert lundi, mardi, jeudi et vendredi de 8h à 11h ; fermé le mercredi. L’ambassade est habilitée à traiter les affaires consulaires des ressortissants luxembourgeois. Numéro d’urgence en dehors des heures d’ouverture (uniquement) : +255 75 478 21 56.

[image: ] Ambassade de Suisse à Dar es Salaam (Kinondoni Rd, terrain 79 ; +255 222 666 00  ; www.eda.admin.ch/daressalaam). Services consulaires de 8h à 12h, du lundi au vendredi.

[image: ] Consul honoraire de France à Arusha (+255 272 544 624 - www.tz.ambafrance.org - basseporte@tz2000.com). A Arusha, c’est M. Marc Basseporte qui est le très sympathique et non moins efficace consul honoraire de France depuis plus de 20 ans. Il vit depuis 1989 en Tanzanie ; il connaît donc mieux que quiconque les environs. Travaillant en collaboration avec l’ambassade de France, il vous aidera si vous rencontrez des difficultés ou si vous vous faites voler ou agresser à Arusha. Il a récemment été décoré chevalier de l'ordre national du mérite en récompense de ses bons et loyaux services.


[image: ]Médias locaux

En Tanzanie, la langue des médias est le swahili (ou kiswahili). La télévision et radio nationale (TBC) des stations privées émettent dans cette langue. La presse écrite, qui s’est considérablement développée depuis 1993, utilise massivement le kiswahili. Le nombre de journaux publiés en anglais est minime, comparativement au nombre de journaux paraissant tous les jours en kiswahili. En radio et télévision, tout se fait en kiswahili. En somme, les médias témoignent d’un pays plus swahiliphone qu’anglophone. Parmi les journaux anglophones, on relève : The Arusha Times, The African, Business Times, The Guardian, Daily News, The Citizen.

Les phrases clés

 

Bonjour, mon téléphone ne fonctionne pas, pouvez-vous m’aider s’il vous plait ?
Jambo, simu yangu haifanyi kazi, unaweza kunisaidia tafadhali?
 

Je ne me sens pas bien, pouvez-vous m’amener à l’hôpital le plus proche ?
Sijihisi vizuri, unaweza kunipeleka kwenye hospitali iliyo karibu zaidi?
 

Est-ce que vous  avez un médecin qui parle français ? 
Je, unaye daktari anayeongea Kifaransa?
 

Je viens de me faire voler mes papiers, où est le poste de Police le plus proche ?
Pasipoti yangu imetoka kuibiwa sasa hivi, je kituo cha polisi kilicho karibu zaidi ni kipi?
 

Est-ce un quartier dangereux ou je peux y aller sans crainte ? 
Je, eneo hili ni hatari au ninaweza kutembeatembea bila wasiwasi?
 

Avez-vous des timbres pour une carte postale à envoyer en France ? C’est combien ?
Je unazo stempu zozote za kadi ya posta ya Ufaransa? Je, unakiuzaje hicho?
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Découvrir


La Tanzanie est un pays de superlatifs qu'on connaît peu. On sait qu'on y trouve le « toit de l'Afrique », le Kilimandjaro, que l'île de Zanzibar en fait partie et que les Maasaïs vivent sur ses terres. Bordée par les trois plus grands lacs d'Afrique, les lacs Victoria, Tanganyika et Nyasa, la Tanzanie est un pays immense fascinant constitué de plaines, de hauts plateaux, de montagnes, de côtes et d'îles au relief et paysages absolument différents du nord au sud, composé d'un patchwork de plus de 120 ethnies majoritairement bantoues, à majorité catholique, mais à 90 % musulmanes à Zanzibar. Pleine de subtilités géographiques, historiques, ethniques, sociétales, la Tanzanie mérite d'être davantage connue. On n'oubliera pas de détailler les caractéristiques des merveilles de sa faune sauvage des parcs nationaux tanzaniens, les plus grands mammifères terrestres de la planète qu'on part observer en safari dans leur quotidien.


Partir en safari [image: ]


Les grands parcs nationaux du nord de la Tanzanie sont parmi les plus réputés au monde, à juste titre car la faune y est particulièrement spectaculaire et plus abondante qu’ailleurs. Les lions, léopards et les guépards dans les hautes plaines du Serengeti, les éléphants dans le Tarangire, l’arche de Noé grandeur nature du cratère de Ngorongoro sont autant de sanctuaires de faune sauvage inégalés dans le monde, proches les uns des autres. Plus au centre et au sud du pays, d’autres parcs nationaux sont aussi connus : Ruaha, Selous (la zone du Nyerere NP), Mikumi, Saadani. Autant de parcs nationaux à visiter pour faire des safaris. Mais comment se déroule un safari ? Doit-on dormir en camp ou en lodge ? Quels animaux voit-on vraiment ? Comment l’organise-t-on ? Combien ça coûte ? Combien de temps faut-il partir ? Les séjours tout compris sont les plus simples, mais il existe d’autres options en organisant son safari depuis Arusha ou Zanzibar.
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Lion dans le parc national de Serengeti. - © Mogens Trolle - Shutterstock.com




[image: ]

Ngorongoro Conservation Area Authority. - © PixHound - Shutterstock.com
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Voir les Big Five, synonyme de safari réussi

Les Big Five (les « cinq plus gros ») est le cercle des animaux les plus dangereux et respectés par les chasseurs d’autrefois, car les plus difficiles à tuer : le lion, le léopard (le plus difficile à observer car très timide), le buffle, l’éléphant et le rhinocéros (également difficile à observer car il n’en reste que très peu). Il faut y apporter une nuance, car celui qui se montre le plus agressif et le plus meurtrier sur le continent africain n’est autre que l’homme ! D’autres animaux sont les chouchous des safaris, à commencer par le guépard (ou cheetah), puissant et fragile à la fois, c’est l’animal le plus rapide du monde (jusqu’à 120 km/h). Les belles girafes, animal symbole du pays, des centaines d’antilopes très différentes, des colonies de babouins, des hippopotames et des crocodiles dans les rivières… Dans le Serengeti, des milliers de gnous et de zèbres qui courent pendant la grande migration. Enfin, les parcs nationaux de Gombe, Mahale et Rubondo Island sont spécifiques à l’observation des chimpanzés.
 Vous surprenez alors les animaux, soit solitaires, soit en troupeaux ou colonies, dans leur quotidien. Des scènes mémorables ! Quel privilège de voir une maman guépard nourrir ses petits avec une belle antilope, de surprendre un léopard gardant sa proie qu’il a réussi à hisser au sommet d’un arbre, d’observer un groupe de lions alanguis sous un acacia, les lionceaux jouant sous l’œil attendri de leur maman, ou les hippopotames se tournant en rigolant dans la rivière devant les crocodiles, gueules ouvertes au soleil. Les antilopes, phacochères, gnous et zèbres broutant paisiblement ensemble dans la plaine quand tout à coup tout le monde part au galop à l’approche d’un prédateur… Une colonie de babouins se dépouillant joyeusement sous les baobabs, des éléphanteaux jouant à s’arroser de boue dans la rivière, des groupes de girafes parfaitement camouflées dans la savane, sans compter les centaines d’espèces d’oiseaux… Quel spectacle ! Il est néanmoins très rare de voir un fauve attraper un « buck », une antilope, sous vos yeux, cela reste le fruit d’une longue observation que les documentaristes réalisent dans d’autres conditions. L’habitat vous donnera des indices sur les animaux que vous allez croiser : les plaines sont synonymes de lions et de guépards, les forêts d’éléphants et de léopards, les rivières d’hippos et crocos, etc.

Où séjourner, quand et comment s’y rendre ?

On peut définir trois options : les camps publics, les camps privés et les lodges. Les camps publics Tanapa (l’autorité qui gère les parcs nationaux en Tanzanie) sont très rudimentaires, et bien souvent il faut planter sa tente et arriver équipé, mis à part quelques « resthouses » avec des chambres basiques ou bandas à louer. Ils sont pleins en haute saison et occupés par des agences qui organisent des safaris « budget » et fournissent tentes, duvets, 4x4, chauffeur, etc., à un groupe formé pour optimiser les coûts. La nourriture est préparée par un cuisinier. Les camps privés sont équipés de tentes lourdes de safari très confortables avec des salles de bains privatives. Ils sont onéreux mais avec des repas en restaurant et offrent à la fois du confort et des nuits au plus près de la brousse (quel plaisir d’entendre rugir les lions ou crier les hyènes la nuit). Enfin les lodges sont réservés à ceux qui peuvent se permettre de se prendre une vraie chambre en pleine brousse. Ces deux dernières options proposent aussi des prix en pension complète avec deux « game drives » inclus par jour, dans ce cas il faudra juste s’occuper des transferts jusqu’aux camps.
 On entre dans les parcs en 4x4 en franchissant des « gates » (il faut faire enregistrer la plaque et le type de véhicule en avance), les portes des parcs d’où sont décomptées les journées à l’intérieur (le prix d’entrée est par personne et par 24h). On peut arriver directement en avion sur un « airstrip », une piste où atterrissent des petits coucous qui partent généralement d’Arusha pour les parcs du nord. Une option chère mais indispensable par exemple pour observer la grande migration des gnous située à plusieurs jours de 4x4 de l’entrée du Serengeti. On peut aussi partir de 1 à 3 jours en safari en avion charter directement de Zanzibar pour les parcs nationaux de Mikumi, Selous, Ruaha, Saadani ou Serengeti. En 4x4, dans des parcs isolés, on reste en général 3 jours dans un lodge, avec éventuellement une nuit en flycamp (un camp sous les étoiles). Depuis Arusha pour faire l’essentiel des parcs du nord en 4x4 (Manyara, Tarangire, Serengeti et Ngorongoro), il faut compter 4 jours minimum, l’idéal est entre 5 et 7 jours, on peut ajouter le lac Eyasi. Il faut privilégier la saison sèche quand l’herbe est basse pour la majorité des parcs touffus où les animaux se cachent. L’eau se raréfie, les animaux se déplacent plus. Dans les parcs du nord, la faune est si abondante que la saison n’a pas d’importance, sauf pendant la grosse saison des pluies de mars à mai quand les pistes sont impraticables.

« Game drive », « walking safari » et « boat trip », kesako ? 

Observer les animaux sauvages ne se résume pas à sillonner les parcs en 4x4, bien souvent il faut se lever tôt ! Sauf dans les parcs du nord (Serengeti, Ngorongoro, Tarangire), la faune est si abondante que toute la journée on peut l’observer. Pour les autres, le clairon sonne vers 5h30 en général (pas d’inquiétude, on peut se recoucher après le petit déjeuner), on part pour 3h, de nuit, avec des vêtements chauds et des couvertures à bord de grands 4x4 hauts et ouverts pour mieux observer les chasseurs nocturnes, soit le léopard et le lion. Les rangers guides pointent les buissons avec de puissantes lampes, puis une fois le jour levé c’est toute la savane qui s’anime de bon matin pour aller boire, chasser et se déplacer avant les grosses chaleurs. Idem le soir. Pour varier les observations et les plaisirs, on réalise au cours de son séjour un « walking safari ». On part à pied encadré par deux rangers armés dans le parc, le grand frisson ! N’imaginez pas tomber nez à nez avec un lion surpris néanmoins, les fauves vous sentent à des kilomètres et fuient les humains à pied (synonymes de braconniers malheureusement). L’idée est de suivre les animaux à la trace (empreintes, crottes), c’est très ludique et instructif d’être dans la peau d’un pisteur ! Les guides vous expliquent aussi les écosystèmes (arbres, plantes). L’observation des chimpanzés dans les parcs de Gombe Mahale et Rubondo Island ne se fait qu’à pied également. Enfin, un séjour en safari ne se réalise bien souvent pas sans une balade en bateau à la rencontre des hippopotames, crocodiles et éléphants qui se rafraichissent, vivent ou prennent des bains de boue dans les rivières ou sur ses berges. Particulièrement dans le parc de Ruaha, Selous, aux lacs Manyara, Eyasi…

Que prendre dans sa valise ?

Prévoir des vêtements chauds dans les parcs du nord car il fait froid à plus de 2 000 m d’altitude au bord du cratère de Ngorongoro ou à 1500 m sur les hauts plateaux du Serengeti si vous dormez en camping. Pensez à prendre du matériel de base (lampe frontale, couteau suisse, etc.), à porter des vêtements épais et amples de ton kaki et beige plutôt que blanc, rouge (couleur sang) ou coloré, très visible pour les animaux, ou bleu et noir, très attirant pour les mouches tsé-tsé qui vous attaquent littéralement dans certaines zones des parcs, d’autant plus que les voitures sont ouvertes. Si la maladie du sommeil est très rarement transmise à l’homme désormais, ces taons puissants mordent très profondément à travers les vêtements trop fins, c’est très douloureux. Se munir aussi de lotions anti-moustiques pour la peau et les vêtements qui sont essentielles pour les repousser, qui évitent aussi les piqûres des moustiques vecteurs de malaria. Prendre un zoom pour son appareil photo car bien souvent les photos ne donnent pas grand-chose de loin, vous n'aurez pas les détails du museau !

Combien ça coûte ?

Les safaris en Tanzanie sont parmi les plus spectaculaires au monde, mais aussi parmi les plus chers, les entrées sont comprises entre 70 et 100 US$ la journée pour les plus réputés, et 35 US$ pour les petits parcs. La taxe de nuitée est de 60 US$ à l’intérieur de la plupart des parcs pour les lodges et camps privés. Difficile de s’y retrouver dans les multiples coûts et taxes, mais c’est aussi très compliqué de faire du « self drive » avec une voiture louée, car il n’y a aucun panneau dans les parcs pour s’orienter et les taxes cumulées ne sont pas à l’avantage des particuliers, contrairement à d’autres pays de safaris en Afrique australe où circuler avec sa voiture de location est la normalité. De plus, descendre dans le cratère de Ngorongoro coûte 295 US$ par voiture en plus de l’entrée individuelle de 80 US$, donc mieux vaut mutualiser les coûts en passant par une agence qui va créer des groupes si vous avez un petit budget. Impossible de payer à la « gate », il faut passer par un des bureaux spécifiques de la NCA à Arusha bien en avance pour obtenir un permis de descendre. En outre, la moindre panne est compliquée à gérer. Le plus simple est donc de faire comme plus de 90 % des visiteurs, passer par une agence de safaris qui propose des prix tout compris avec un chauffeur-guide qui, de plus, donne des explications sur les animaux observés et a vraiment l’œil pour les débusquer et un talkie-walkie pour savoir où ils sont repérés. Certains sont francophones et très expérimentés. Des agences pour petit budget proposent des forfaits à 200 US$ par jour et par personne tout compris, avec des nuitées en camp public et en fournissant le matériel de camping. Dans ce cas, les voitures sont remplies au maximum (6 à 8 personnes), en groupant les individuels pour optimiser les coûts. Si vous louez une voiture privatisée avec chauffeur, le coût sera évidemment supérieur.  Enfin, les chauffeurs-guides attendent des « tips » assez élevés à la fin du séjour, à l’américaine, ils sont d’ailleurs mal payés (entre 250 et 500 US$ par mois). Comptez par groupe : 30 US$ par jour pour le guide et 20 US$ pour le cuisinier. Si vous arrivez en avion, vous pouvez réserver vos game drives directement au camp ou lodge. Dernier conseil, désormais il faut payer en CB Visa ou MasterCard à l’entrée des parcs ou avec une carte prépayée Tanapa qui s’achète dans les banques Exim. Seules les règles pour Ngorongoro sont différentes, impossible de payer à la « gate », il faut passer par un des bureaux spécifiques de la NCA à Arusha bien en avance pour obtenir un permis de descendre. Normalement, les agences s’en occupent mais si vous prenez les services d’un chauffeur freelance, pensez-y en avance (2 jours minimum). L’avantage, c’est que désormais c’est fini l’attente aux « gates » de Ngorongoro et Serengeti qui faisait perdre quelquefois 3 ou 4 heures aux touristes déjà éprouvés par la route, un temps précieux pour observer les animaux. Maintenant en 5 minutes les voitures de safari « bippent » leur carte prépayée ! Du progrès, vraiment.




INTERVIEW

Hors Pistes Tanzanie

Voyages sur mesure en Tanzanie

Gary et Jonathan, deux frères francophones amoureux de l’Afrique, vivent à Arusha depuis près de 15 ans. Ils dirigent Hors Pistes Tanzanie, une agence de référence dans l’organisation de safaris dans les plus beaux parcs de Tanzanie et de treks sur le Kilimandjaro, avec des extensions possibles à Zanzibar.

 

Quelle est la spécificité de votre agence ? 

Nous avons nos propres lodges et camps d’un standing 4 étoiles dans la région, nos propres 4x4 (une flotte de 36 véhicules), des chauffeurs-guides francophones employés de longue date, la logistique nous appartient à 100 % de l’aéroport aux parcs nationaux, un gage de qualité.

 

Quels séjours de safari planifiez-vous pour votre clientèle ?

Nous organisons des itinéraires sur mesure pour nos clients (80 % des demandes) mais nous proposons aussi des circuits avec départ garanti chaque mois à date fixe en groupe (Tanzanie, Kenya ou combiné). Une option intéressante pour les personnes seules et pour les gens préférant voyager en groupe. Nous avons plusieurs lodges en Tanzanie et au Kenya, aux abords des parcs et à l’intérieur (Serengeti, Ngorongoro), pour concevoir des circuits en hébergement 4 étoiles.

 

Pour l’ascension du Kilimandjaro, quel est votre atout ? 

Nous misons avant tout sur le sérieux de nos guides francophones qui ont suivi une formation IFREMMONT avec des médecins de montagne suisses. Ils sont équipés d’un téléphone satellite et d'un caisson de compression pour une sécurité maximale au sommet. Nous organisons des treks sur toutes les voies possibles en privé, mais aussi en groupe, car là encore nous garantissons un départ par mois sur la voie Machame, l'idéal pour les personnes seules ou à petit budget qui voudraient partager le coût de l’ascension.

 

HORS PISTES

+33 6 14 03 91 17

www.hors-pistes-en-tanzanie.fr
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Les grands parcs nationaux du nord de la Tanzanie sont parmi les plus réputés au monde, à juste titre car la faune y est particulièrement spectaculaire et plus abondante qu’ailleurs. Les lions, léopards et les guépards dans les hautes plaines du Serengeti, les éléphants dans le Tarangire, l’arche de Noé grandeur nature du cratère de Ngorongoro sont autant de sanctuaires de faune sauvage inégalés dans le monde, proches les uns des autres. Plus au centre et au sud du pays, d’autres parcs nationaux sont aussi connus : Ruaha, Selous (la zone du Nyerere NP), Mikumi, Saadani. Autant de parcs nationaux à visiter pour faire des safaris. Mais comment se déroule un safari ? Doit-on dormir en camp ou en lodge ? Quels animaux voit-on vraiment ? Comment l’organise-t-on ? Combien ça coûte ? Combien de temps faut-il partir ? Les séjours tout compris sont les plus simples, mais il existe d’autres options en organisant son safari depuis Arusha ou Zanzibar.
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Lion dans le parc national de Serengeti. - © Mogens Trolle - Shutterstock.com
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Ngorongoro Conservation Area Authority. - © PixHound - Shutterstock.com
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Voir les Big Five, synonyme de safari réussi

Les Big Five (les « cinq plus gros ») est le cercle des animaux les plus dangereux et respectés par les chasseurs d’autrefois, car les plus difficiles à tuer : le lion, le léopard (le plus difficile à observer car très timide), le buffle, l’éléphant et le rhinocéros (également difficile à observer car il n’en reste que très peu). Il faut y apporter une nuance, car celui qui se montre le plus agressif et le plus meurtrier sur le continent africain n’est autre que l’homme ! D’autres animaux sont les chouchous des safaris, à commencer par le guépard (ou cheetah), puissant et fragile à la fois, c’est l’animal le plus rapide du monde (jusqu’à 120 km/h). Les belles girafes, animal symbole du pays, des centaines d’antilopes très différentes, des colonies de babouins, des hippopotames et des crocodiles dans les rivières… Dans le Serengeti, des milliers de gnous et de zèbres qui courent pendant la grande migration. Enfin, les parcs nationaux de Gombe, Mahale et Rubondo Island sont spécifiques à l’observation des chimpanzés.
 Vous surprenez alors les animaux, soit solitaires, soit en troupeaux ou colonies, dans leur quotidien. Des scènes mémorables ! Quel privilège de voir une maman guépard nourrir ses petits avec une belle antilope, de surprendre un léopard gardant sa proie qu’il a réussi à hisser au sommet d’un arbre, d’observer un groupe de lions alanguis sous un acacia, les lionceaux jouant sous l’œil attendri de leur maman, ou les hippopotames se tournant en rigolant dans la rivière devant les crocodiles, gueules ouvertes au soleil. Les antilopes, phacochères, gnous et zèbres broutant paisiblement ensemble dans la plaine quand tout à coup tout le monde part au galop à l’approche d’un prédateur… Une colonie de babouins se dépouillant joyeusement sous les baobabs, des éléphanteaux jouant à s’arroser de boue dans la rivière, des groupes de girafes parfaitement camouflées dans la savane, sans compter les centaines d’espèces d’oiseaux… Quel spectacle ! Il est néanmoins très rare de voir un fauve attraper un « buck », une antilope, sous vos yeux, cela reste le fruit d’une longue observation que les documentaristes réalisent dans d’autres conditions. L’habitat vous donnera des indices sur les animaux que vous allez croiser : les plaines sont synonymes de lions et de guépards, les forêts d’éléphants et de léopards, les rivières d’hippos et crocos, etc.

Où séjourner, quand et comment s’y rendre ?

On peut définir trois options : les camps publics, les camps privés et les lodges. Les camps publics Tanapa (l’autorité qui gère les parcs nationaux en Tanzanie) sont très rudimentaires, et bien souvent il faut planter sa tente et arriver équipé, mis à part quelques « resthouses » avec des chambres basiques ou bandas à louer. Ils sont pleins en haute saison et occupés par des agences qui organisent des safaris « budget » et fournissent tentes, duvets, 4x4, chauffeur, etc., à un groupe formé pour optimiser les coûts. La nourriture est préparée par un cuisinier. Les camps privés sont équipés de tentes lourdes de safari très confortables avec des salles de bains privatives. Ils sont onéreux mais avec des repas en restaurant et offrent à la fois du confort et des nuits au plus près de la brousse (quel plaisir d’entendre rugir les lions ou crier les hyènes la nuit). Enfin les lodges sont réservés à ceux qui peuvent se permettre de se prendre une vraie chambre en pleine brousse. Ces deux dernières options proposent aussi des prix en pension complète avec deux « game drives » inclus par jour, dans ce cas il faudra juste s’occuper des transferts jusqu’aux camps.
 On entre dans les parcs en 4x4 en franchissant des « gates » (il faut faire enregistrer la plaque et le type de véhicule en avance), les portes des parcs d’où sont décomptées les journées à l’intérieur (le prix d’entrée est par personne et par 24h). On peut arriver directement en avion sur un « airstrip », une piste où atterrissent des petits coucous qui partent généralement d’Arusha pour les parcs du nord. Une option chère mais indispensable par exemple pour observer la grande migration des gnous située à plusieurs jours de 4x4 de l’entrée du Serengeti. On peut aussi partir de 1 à 3 jours en safari en avion charter directement de Zanzibar pour les parcs nationaux de Mikumi, Selous, Ruaha, Saadani ou Serengeti. En 4x4, dans des parcs isolés, on reste en général 3 jours dans un lodge, avec éventuellement une nuit en flycamp (un camp sous les étoiles). Depuis Arusha pour faire l’essentiel des parcs du nord en 4x4 (Manyara, Tarangire, Serengeti et Ngorongoro), il faut compter 4 jours minimum, l’idéal est entre 5 et 7 jours, on peut ajouter le lac Eyasi. Il faut privilégier la saison sèche quand l’herbe est basse pour la majorité des parcs touffus où les animaux se cachent. L’eau se raréfie, les animaux se déplacent plus. Dans les parcs du nord, la faune est si abondante que la saison n’a pas d’importance, sauf pendant la grosse saison des pluies de mars à mai quand les pistes sont impraticables.

« Game drive », « walking safari » et « boat trip », kesako ? 

Observer les animaux sauvages ne se résume pas à sillonner les parcs en 4x4, bien souvent il faut se lever tôt ! Sauf dans les parcs du nord (Serengeti, Ngorongoro, Tarangire), la faune est si abondante que toute la journée on peut l’observer. Pour les autres, le clairon sonne vers 5h30 en général (pas d’inquiétude, on peut se recoucher après le petit déjeuner), on part pour 3h, de nuit, avec des vêtements chauds et des couvertures à bord de grands 4x4 hauts et ouverts pour mieux observer les chasseurs nocturnes, soit le léopard et le lion. Les rangers guides pointent les buissons avec de puissantes lampes, puis une fois le jour levé c’est toute la savane qui s’anime de bon matin pour aller boire, chasser et se déplacer avant les grosses chaleurs. Idem le soir. Pour varier les observations et les plaisirs, on réalise au cours de son séjour un « walking safari ». On part à pied encadré par deux rangers armés dans le parc, le grand frisson ! N’imaginez pas tomber nez à nez avec un lion surpris néanmoins, les fauves vous sentent à des kilomètres et fuient les humains à pied (synonymes de braconniers malheureusement). L’idée est de suivre les animaux à la trace (empreintes, crottes), c’est très ludique et instructif d’être dans la peau d’un pisteur ! Les guides vous expliquent aussi les écosystèmes (arbres, plantes). L’observation des chimpanzés dans les parcs de Gombe Mahale et Rubondo Island ne se fait qu’à pied également. Enfin, un séjour en safari ne se réalise bien souvent pas sans une balade en bateau à la rencontre des hippopotames, crocodiles et éléphants qui se rafraichissent, vivent ou prennent des bains de boue dans les rivières ou sur ses berges. Particulièrement dans le parc de Ruaha, Selous, aux lacs Manyara, Eyasi…

Que prendre dans sa valise ?

Prévoir des vêtements chauds dans les parcs du nord car il fait froid à plus de 2 000 m d’altitude au bord du cratère de Ngorongoro ou à 1500 m sur les hauts plateaux du Serengeti si vous dormez en camping. Pensez à prendre du matériel de base (lampe frontale, couteau suisse, etc.), à porter des vêtements épais et amples de ton kaki et beige plutôt que blanc, rouge (couleur sang) ou coloré, très visible pour les animaux, ou bleu et noir, très attirant pour les mouches tsé-tsé qui vous attaquent littéralement dans certaines zones des parcs, d’autant plus que les voitures sont ouvertes. Si la maladie du sommeil est très rarement transmise à l’homme désormais, ces taons puissants mordent très profondément à travers les vêtements trop fins, c’est très douloureux. Se munir aussi de lotions anti-moustiques pour la peau et les vêtements qui sont essentielles pour les repousser, qui évitent aussi les piqûres des moustiques vecteurs de malaria. Prendre un zoom pour son appareil photo car bien souvent les photos ne donnent pas grand-chose de loin, vous n'aurez pas les détails du museau !

Combien ça coûte ?

Les safaris en Tanzanie sont parmi les plus spectaculaires au monde, mais aussi parmi les plus chers, les entrées sont comprises entre 70 et 100 US$ la journée pour les plus réputés, et 35 US$ pour les petits parcs. La taxe de nuitée est de 60 US$ à l’intérieur de la plupart des parcs pour les lodges et camps privés. Difficile de s’y retrouver dans les multiples coûts et taxes, mais c’est aussi très compliqué de faire du « self drive » avec une voiture louée, car il n’y a aucun panneau dans les parcs pour s’orienter et les taxes cumulées ne sont pas à l’avantage des particuliers, contrairement à d’autres pays de safaris en Afrique australe où circuler avec sa voiture de location est la normalité. De plus, descendre dans le cratère de Ngorongoro coûte 295 US$ par voiture en plus de l’entrée individuelle de 80 US$, donc mieux vaut mutualiser les coûts en passant par une agence qui va créer des groupes si vous avez un petit budget. Impossible de payer à la « gate », il faut passer par un des bureaux spécifiques de la NCA à Arusha bien en avance pour obtenir un permis de descendre. En outre, la moindre panne est compliquée à gérer. Le plus simple est donc de faire comme plus de 90 % des visiteurs, passer par une agence de safaris qui propose des prix tout compris avec un chauffeur-guide qui, de plus, donne des explications sur les animaux observés et a vraiment l’œil pour les débusquer et un talkie-walkie pour savoir où ils sont repérés. Certains sont francophones et très expérimentés. Des agences pour petit budget proposent des forfaits à 200 US$ par jour et par personne tout compris, avec des nuitées en camp public et en fournissant le matériel de camping. Dans ce cas, les voitures sont remplies au maximum (6 à 8 personnes), en groupant les individuels pour optimiser les coûts. Si vous louez une voiture privatisée avec chauffeur, le coût sera évidemment supérieur.  Enfin, les chauffeurs-guides attendent des « tips » assez élevés à la fin du séjour, à l’américaine, ils sont d’ailleurs mal payés (entre 250 et 500 US$ par mois). Comptez par groupe : 30 US$ par jour pour le guide et 20 US$ pour le cuisinier. Si vous arrivez en avion, vous pouvez réserver vos game drives directement au camp ou lodge. Dernier conseil, désormais il faut payer en CB Visa ou MasterCard à l’entrée des parcs ou avec une carte prépayée Tanapa qui s’achète dans les banques Exim. Seules les règles pour Ngorongoro sont différentes, impossible de payer à la « gate », il faut passer par un des bureaux spécifiques de la NCA à Arusha bien en avance pour obtenir un permis de descendre. Normalement, les agences s’en occupent mais si vous prenez les services d’un chauffeur freelance, pensez-y en avance (2 jours minimum). L’avantage, c’est que désormais c’est fini l’attente aux « gates » de Ngorongoro et Serengeti qui faisait perdre quelquefois 3 ou 4 heures aux touristes déjà éprouvés par la route, un temps précieux pour observer les animaux. Maintenant en 5 minutes les voitures de safari « bippent » leur carte prépayée ! Du progrès, vraiment.
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Les grands parcs nationaux du nord de la Tanzanie sont parmi les plus réputés au monde, à juste titre car la faune y est particulièrement spectaculaire et plus abondante qu’ailleurs. Les lions, léopards et les guépards dans les hautes plaines du Serengeti, les éléphants dans le Tarangire, l’arche de Noé grandeur nature du cratère de Ngorongoro sont autant de sanctuaires de faune sauvage inégalés dans le monde, proches les uns des autres. Plus au centre et au sud du pays, d’autres parcs nationaux sont aussi connus : Ruaha, Selous (la zone du Nyerere NP), Mikumi, Saadani. Autant de parcs nationaux à visiter pour faire des safaris. Mais comment se déroule un safari ? Doit-on dormir en camp ou en lodge ? Quels animaux voit-on vraiment ? Comment l’organise-t-on ? Combien ça coûte ? Combien de temps faut-il partir ? Les séjours tout compris sont les plus simples, mais il existe d’autres options en organisant son safari depuis Arusha ou Zanzibar.
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Lion dans le parc national de Serengeti. - © Mogens Trolle - Shutterstock.com
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Ngorongoro Conservation Area Authority. - © PixHound - Shutterstock.com
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Voir les Big Five, synonyme de safari réussi

Les Big Five (les « cinq plus gros ») est le cercle des animaux les plus dangereux et respectés par les chasseurs d’autrefois, car les plus difficiles à tuer : le lion, le léopard (le plus difficile à observer car très timide), le buffle, l’éléphant et le rhinocéros (également difficile à observer car il n’en reste que très peu). Il faut y apporter une nuance, car celui qui se montre le plus agressif et le plus meurtrier sur le continent africain n’est autre que l’homme ! D’autres animaux sont les chouchous des safaris, à commencer par le guépard (ou cheetah), puissant et fragile à la fois, c’est l’animal le plus rapide du monde (jusqu’à 120 km/h). Les belles girafes, animal symbole du pays, des centaines d’antilopes très différentes, des colonies de babouins, des hippopotames et des crocodiles dans les rivières… Dans le Serengeti, des milliers de gnous et de zèbres qui courent pendant la grande migration. Enfin, les parcs nationaux de Gombe, Mahale et Rubondo Island sont spécifiques à l’observation des chimpanzés.
 Vous surprenez alors les animaux, soit solitaires, soit en troupeaux ou colonies, dans leur quotidien. Des scènes mémorables ! Quel privilège de voir une maman guépard nourrir ses petits avec une belle antilope, de surprendre un léopard gardant sa proie qu’il a réussi à hisser au sommet d’un arbre, d’observer un groupe de lions alanguis sous un acacia, les lionceaux jouant sous l’œil attendri de leur maman, ou les hippopotames se tournant en rigolant dans la rivière devant les crocodiles, gueules ouvertes au soleil. Les antilopes, phacochères, gnous et zèbres broutant paisiblement ensemble dans la plaine quand tout à coup tout le monde part au galop à l’approche d’un prédateur… Une colonie de babouins se dépouillant joyeusement sous les baobabs, des éléphanteaux jouant à s’arroser de boue dans la rivière, des groupes de girafes parfaitement camouflées dans la savane, sans compter les centaines d’espèces d’oiseaux… Quel spectacle ! Il est néanmoins très rare de voir un fauve attraper un « buck », une antilope, sous vos yeux, cela reste le fruit d’une longue observation que les documentaristes réalisent dans d’autres conditions. L’habitat vous donnera des indices sur les animaux que vous allez croiser : les plaines sont synonymes de lions et de guépards, les forêts d’éléphants et de léopards, les rivières d’hippos et crocos, etc.

Où séjourner, quand et comment s’y rendre ?

On peut définir trois options : les camps publics, les camps privés et les lodges. Les camps publics Tanapa (l’autorité qui gère les parcs nationaux en Tanzanie) sont très rudimentaires, et bien souvent il faut planter sa tente et arriver équipé, mis à part quelques « resthouses » avec des chambres basiques ou bandas à louer. Ils sont pleins en haute saison et occupés par des agences qui organisent des safaris « budget » et fournissent tentes, duvets, 4x4, chauffeur, etc., à un groupe formé pour optimiser les coûts. La nourriture est préparée par un cuisinier. Les camps privés sont équipés de tentes lourdes de safari très confortables avec des salles de bains privatives. Ils sont onéreux mais avec des repas en restaurant et offrent à la fois du confort et des nuits au plus près de la brousse (quel plaisir d’entendre rugir les lions ou crier les hyènes la nuit). Enfin les lodges sont réservés à ceux qui peuvent se permettre de se prendre une vraie chambre en pleine brousse. Ces deux dernières options proposent aussi des prix en pension complète avec deux « game drives » inclus par jour, dans ce cas il faudra juste s’occuper des transferts jusqu’aux camps.
 On entre dans les parcs en 4x4 en franchissant des « gates » (il faut faire enregistrer la plaque et le type de véhicule en avance), les portes des parcs d’où sont décomptées les journées à l’intérieur (le prix d’entrée est par personne et par 24h). On peut arriver directement en avion sur un « airstrip », une piste où atterrissent des petits coucous qui partent généralement d’Arusha pour les parcs du nord. Une option chère mais indispensable par exemple pour observer la grande migration des gnous située à plusieurs jours de 4x4 de l’entrée du Serengeti. On peut aussi partir de 1 à 3 jours en safari en avion charter directement de Zanzibar pour les parcs nationaux de Mikumi, Selous, Ruaha, Saadani ou Serengeti. En 4x4, dans des parcs isolés, on reste en général 3 jours dans un lodge, avec éventuellement une nuit en flycamp (un camp sous les étoiles). Depuis Arusha pour faire l’essentiel des parcs du nord en 4x4 (Manyara, Tarangire, Serengeti et Ngorongoro), il faut compter 4 jours minimum, l’idéal est entre 5 et 7 jours, on peut ajouter le lac Eyasi. Il faut privilégier la saison sèche quand l’herbe est basse pour la majorité des parcs touffus où les animaux se cachent. L’eau se raréfie, les animaux se déplacent plus. Dans les parcs du nord, la faune est si abondante que la saison n’a pas d’importance, sauf pendant la grosse saison des pluies de mars à mai quand les pistes sont impraticables.

« Game drive », « walking safari » et « boat trip », kesako ? 

Observer les animaux sauvages ne se résume pas à sillonner les parcs en 4x4, bien souvent il faut se lever tôt ! Sauf dans les parcs du nord (Serengeti, Ngorongoro, Tarangire), la faune est si abondante que toute la journée on peut l’observer. Pour les autres, le clairon sonne vers 5h30 en général (pas d’inquiétude, on peut se recoucher après le petit déjeuner), on part pour 3h, de nuit, avec des vêtements chauds et des couvertures à bord de grands 4x4 hauts et ouverts pour mieux observer les chasseurs nocturnes, soit le léopard et le lion. Les rangers guides pointent les buissons avec de puissantes lampes, puis une fois le jour levé c’est toute la savane qui s’anime de bon matin pour aller boire, chasser et se déplacer avant les grosses chaleurs. Idem le soir. Pour varier les observations et les plaisirs, on réalise au cours de son séjour un « walking safari ». On part à pied encadré par deux rangers armés dans le parc, le grand frisson ! N’imaginez pas tomber nez à nez avec un lion surpris néanmoins, les fauves vous sentent à des kilomètres et fuient les humains à pied (synonymes de braconniers malheureusement). L’idée est de suivre les animaux à la trace (empreintes, crottes), c’est très ludique et instructif d’être dans la peau d’un pisteur ! Les guides vous expliquent aussi les écosystèmes (arbres, plantes). L’observation des chimpanzés dans les parcs de Gombe Mahale et Rubondo Island ne se fait qu’à pied également. Enfin, un séjour en safari ne se réalise bien souvent pas sans une balade en bateau à la rencontre des hippopotames, crocodiles et éléphants qui se rafraichissent, vivent ou prennent des bains de boue dans les rivières ou sur ses berges. Particulièrement dans le parc de Ruaha, Selous, aux lacs Manyara, Eyasi…

Que prendre dans sa valise ?

Prévoir des vêtements chauds dans les parcs du nord car il fait froid à plus de 2 000 m d’altitude au bord du cratère de Ngorongoro ou à 1500 m sur les hauts plateaux du Serengeti si vous dormez en camping. Pensez à prendre du matériel de base (lampe frontale, couteau suisse, etc.), à porter des vêtements épais et amples de ton kaki et beige plutôt que blanc, rouge (couleur sang) ou coloré, très visible pour les animaux, ou bleu et noir, très attirant pour les mouches tsé-tsé qui vous attaquent littéralement dans certaines zones des parcs, d’autant plus que les voitures sont ouvertes. Si la maladie du sommeil est très rarement transmise à l’homme désormais, ces taons puissants mordent très profondément à travers les vêtements trop fins, c’est très douloureux. Se munir aussi de lotions anti-moustiques pour la peau et les vêtements qui sont essentielles pour les repousser, qui évitent aussi les piqûres des moustiques vecteurs de malaria. Prendre un zoom pour son appareil photo car bien souvent les photos ne donnent pas grand-chose de loin, vous n'aurez pas les détails du museau !

Combien ça coûte ?

Les safaris en Tanzanie sont parmi les plus spectaculaires au monde, mais aussi parmi les plus chers, les entrées sont comprises entre 70 et 100 US$ la journée pour les plus réputés, et 35 US$ pour les petits parcs. La taxe de nuitée est de 60 US$ à l’intérieur de la plupart des parcs pour les lodges et camps privés. Difficile de s’y retrouver dans les multiples coûts et taxes, mais c’est aussi très compliqué de faire du « self drive » avec une voiture louée, car il n’y a aucun panneau dans les parcs pour s’orienter et les taxes cumulées ne sont pas à l’avantage des particuliers, contrairement à d’autres pays de safaris en Afrique australe où circuler avec sa voiture de location est la normalité. De plus, descendre dans le cratère de Ngorongoro coûte 295 US$ par voiture en plus de l’entrée individuelle de 80 US$, donc mieux vaut mutualiser les coûts en passant par une agence qui va créer des groupes si vous avez un petit budget. Impossible de payer à la « gate », il faut passer par un des bureaux spécifiques de la NCA à Arusha bien en avance pour obtenir un permis de descendre. En outre, la moindre panne est compliquée à gérer. Le plus simple est donc de faire comme plus de 90 % des visiteurs, passer par une agence de safaris qui propose des prix tout compris avec un chauffeur-guide qui, de plus, donne des explications sur les animaux observés et a vraiment l’œil pour les débusquer et un talkie-walkie pour savoir où ils sont repérés. Certains sont francophones et très expérimentés. Des agences pour petit budget proposent des forfaits à 200 US$ par jour et par personne tout compris, avec des nuitées en camp public et en fournissant le matériel de camping. Dans ce cas, les voitures sont remplies au maximum (6 à 8 personnes), en groupant les individuels pour optimiser les coûts. Si vous louez une voiture privatisée avec chauffeur, le coût sera évidemment supérieur.  Enfin, les chauffeurs-guides attendent des « tips » assez élevés à la fin du séjour, à l’américaine, ils sont d’ailleurs mal payés (entre 250 et 500 US$ par mois). Comptez par groupe : 30 US$ par jour pour le guide et 20 US$ pour le cuisinier. Si vous arrivez en avion, vous pouvez réserver vos game drives directement au camp ou lodge. Dernier conseil, désormais il faut payer en CB Visa ou MasterCard à l’entrée des parcs ou avec une carte prépayée Tanapa qui s’achète dans les banques Exim. Seules les règles pour Ngorongoro sont différentes, impossible de payer à la « gate », il faut passer par un des bureaux spécifiques de la NCA à Arusha bien en avance pour obtenir un permis de descendre. Normalement, les agences s’en occupent mais si vous prenez les services d’un chauffeur freelance, pensez-y en avance (2 jours minimum). L’avantage, c’est que désormais c’est fini l’attente aux « gates » de Ngorongoro et Serengeti qui faisait perdre quelquefois 3 ou 4 heures aux touristes déjà éprouvés par la route, un temps précieux pour observer les animaux. Maintenant en 5 minutes les voitures de safari « bippent » leur carte prépayée ! Du progrès, vraiment.
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Les grands parcs nationaux du nord de la Tanzanie sont parmi les plus réputés au monde, à juste titre car la faune y est particulièrement spectaculaire et plus abondante qu’ailleurs. Les lions, léopards et les guépards dans les hautes plaines du Serengeti, les éléphants dans le Tarangire, l’arche de Noé grandeur nature du cratère de Ngorongoro sont autant de sanctuaires de faune sauvage inégalés dans le monde, proches les uns des autres. Plus au centre et au sud du pays, d’autres parcs nationaux sont aussi connus : Ruaha, Selous (la zone du Nyerere NP), Mikumi, Saadani. Autant de parcs nationaux à visiter pour faire des safaris. Mais comment se déroule un safari ? Doit-on dormir en camp ou en lodge ? Quels animaux voit-on vraiment ? Comment l’organise-t-on ? Combien ça coûte ? Combien de temps faut-il partir ? Les séjours tout compris sont les plus simples, mais il existe d’autres options en organisant son safari depuis Arusha ou Zanzibar.
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Lion dans le parc national de Serengeti. - © Mogens Trolle - Shutterstock.com
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Ngorongoro Conservation Area Authority. - © PixHound - Shutterstock.com
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Voir les Big Five, synonyme de safari réussi

Les Big Five (les « cinq plus gros ») est le cercle des animaux les plus dangereux et respectés par les chasseurs d’autrefois, car les plus difficiles à tuer : le lion, le léopard (le plus difficile à observer car très timide), le buffle, l’éléphant et le rhinocéros (également difficile à observer car il n’en reste que très peu). Il faut y apporter une nuance, car celui qui se montre le plus agressif et le plus meurtrier sur le continent africain n’est autre que l’homme ! D’autres animaux sont les chouchous des safaris, à commencer par le guépard (ou cheetah), puissant et fragile à la fois, c’est l’animal le plus rapide du monde (jusqu’à 120 km/h). Les belles girafes, animal symbole du pays, des centaines d’antilopes très différentes, des colonies de babouins, des hippopotames et des crocodiles dans les rivières… Dans le Serengeti, des milliers de gnous et de zèbres qui courent pendant la grande migration. Enfin, les parcs nationaux de Gombe, Mahale et Rubondo Island sont spécifiques à l’observation des chimpanzés.
 Vous surprenez alors les animaux, soit solitaires, soit en troupeaux ou colonies, dans leur quotidien. Des scènes mémorables ! Quel privilège de voir une maman guépard nourrir ses petits avec une belle antilope, de surprendre un léopard gardant sa proie qu’il a réussi à hisser au sommet d’un arbre, d’observer un groupe de lions alanguis sous un acacia, les lionceaux jouant sous l’œil attendri de leur maman, ou les hippopotames se tournant en rigolant dans la rivière devant les crocodiles, gueules ouvertes au soleil. Les antilopes, phacochères, gnous et zèbres broutant paisiblement ensemble dans la plaine quand tout à coup tout le monde part au galop à l’approche d’un prédateur… Une colonie de babouins se dépouillant joyeusement sous les baobabs, des éléphanteaux jouant à s’arroser de boue dans la rivière, des groupes de girafes parfaitement camouflées dans la savane, sans compter les centaines d’espèces d’oiseaux… Quel spectacle ! Il est néanmoins très rare de voir un fauve attraper un « buck », une antilope, sous vos yeux, cela reste le fruit d’une longue observation que les documentaristes réalisent dans d’autres conditions. L’habitat vous donnera des indices sur les animaux que vous allez croiser : les plaines sont synonymes de lions et de guépards, les forêts d’éléphants et de léopards, les rivières d’hippos et crocos, etc.

Où séjourner, quand et comment s’y rendre ?

On peut définir trois options : les camps publics, les camps privés et les lodges. Les camps publics Tanapa (l’autorité qui gère les parcs nationaux en Tanzanie) sont très rudimentaires, et bien souvent il faut planter sa tente et arriver équipé, mis à part quelques « resthouses » avec des chambres basiques ou bandas à louer. Ils sont pleins en haute saison et occupés par des agences qui organisent des safaris « budget » et fournissent tentes, duvets, 4x4, chauffeur, etc., à un groupe formé pour optimiser les coûts. La nourriture est préparée par un cuisinier. Les camps privés sont équipés de tentes lourdes de safari très confortables avec des salles de bains privatives. Ils sont onéreux mais avec des repas en restaurant et offrent à la fois du confort et des nuits au plus près de la brousse (quel plaisir d’entendre rugir les lions ou crier les hyènes la nuit). Enfin les lodges sont réservés à ceux qui peuvent se permettre de se prendre une vraie chambre en pleine brousse. Ces deux dernières options proposent aussi des prix en pension complète avec deux « game drives » inclus par jour, dans ce cas il faudra juste s’occuper des transferts jusqu’aux camps.
 On entre dans les parcs en 4x4 en franchissant des « gates » (il faut faire enregistrer la plaque et le type de véhicule en avance), les portes des parcs d’où sont décomptées les journées à l’intérieur (le prix d’entrée est par personne et par 24h). On peut arriver directement en avion sur un « airstrip », une piste où atterrissent des petits coucous qui partent généralement d’Arusha pour les parcs du nord. Une option chère mais indispensable par exemple pour observer la grande migration des gnous située à plusieurs jours de 4x4 de l’entrée du Serengeti. On peut aussi partir de 1 à 3 jours en safari en avion charter directement de Zanzibar pour les parcs nationaux de Mikumi, Selous, Ruaha, Saadani ou Serengeti. En 4x4, dans des parcs isolés, on reste en général 3 jours dans un lodge, avec éventuellement une nuit en flycamp (un camp sous les étoiles). Depuis Arusha pour faire l’essentiel des parcs du nord en 4x4 (Manyara, Tarangire, Serengeti et Ngorongoro), il faut compter 4 jours minimum, l’idéal est entre 5 et 7 jours, on peut ajouter le lac Eyasi. Il faut privilégier la saison sèche quand l’herbe est basse pour la majorité des parcs touffus où les animaux se cachent. L’eau se raréfie, les animaux se déplacent plus. Dans les parcs du nord, la faune est si abondante que la saison n’a pas d’importance, sauf pendant la grosse saison des pluies de mars à mai quand les pistes sont impraticables.

« Game drive », « walking safari » et « boat trip », kesako ? 

Observer les animaux sauvages ne se résume pas à sillonner les parcs en 4x4, bien souvent il faut se lever tôt ! Sauf dans les parcs du nord (Serengeti, Ngorongoro, Tarangire), la faune est si abondante que toute la journée on peut l’observer. Pour les autres, le clairon sonne vers 5h30 en général (pas d’inquiétude, on peut se recoucher après le petit déjeuner), on part pour 3h, de nuit, avec des vêtements chauds et des couvertures à bord de grands 4x4 hauts et ouverts pour mieux observer les chasseurs nocturnes, soit le léopard et le lion. Les rangers guides pointent les buissons avec de puissantes lampes, puis une fois le jour levé c’est toute la savane qui s’anime de bon matin pour aller boire, chasser et se déplacer avant les grosses chaleurs. Idem le soir. Pour varier les observations et les plaisirs, on réalise au cours de son séjour un « walking safari ». On part à pied encadré par deux rangers armés dans le parc, le grand frisson ! N’imaginez pas tomber nez à nez avec un lion surpris néanmoins, les fauves vous sentent à des kilomètres et fuient les humains à pied (synonymes de braconniers malheureusement). L’idée est de suivre les animaux à la trace (empreintes, crottes), c’est très ludique et instructif d’être dans la peau d’un pisteur ! Les guides vous expliquent aussi les écosystèmes (arbres, plantes). L’observation des chimpanzés dans les parcs de Gombe Mahale et Rubondo Island ne se fait qu’à pied également. Enfin, un séjour en safari ne se réalise bien souvent pas sans une balade en bateau à la rencontre des hippopotames, crocodiles et éléphants qui se rafraichissent, vivent ou prennent des bains de boue dans les rivières ou sur ses berges. Particulièrement dans le parc de Ruaha, Selous, aux lacs Manyara, Eyasi…

Que prendre dans sa valise ?

Prévoir des vêtements chauds dans les parcs du nord car il fait froid à plus de 2 000 m d’altitude au bord du cratère de Ngorongoro ou à 1500 m sur les hauts plateaux du Serengeti si vous dormez en camping. Pensez à prendre du matériel de base (lampe frontale, couteau suisse, etc.), à porter des vêtements épais et amples de ton kaki et beige plutôt que blanc, rouge (couleur sang) ou coloré, très visible pour les animaux, ou bleu et noir, très attirant pour les mouches tsé-tsé qui vous attaquent littéralement dans certaines zones des parcs, d’autant plus que les voitures sont ouvertes. Si la maladie du sommeil est très rarement transmise à l’homme désormais, ces taons puissants mordent très profondément à travers les vêtements trop fins, c’est très douloureux. Se munir aussi de lotions anti-moustiques pour la peau et les vêtements qui sont essentielles pour les repousser, qui évitent aussi les piqûres des moustiques vecteurs de malaria. Prendre un zoom pour son appareil photo car bien souvent les photos ne donnent pas grand-chose de loin, vous n'aurez pas les détails du museau !

Combien ça coûte ?

Les safaris en Tanzanie sont parmi les plus spectaculaires au monde, mais aussi parmi les plus chers, les entrées sont comprises entre 70 et 100 US$ la journée pour les plus réputés, et 35 US$ pour les petits parcs. La taxe de nuitée est de 60 US$ à l’intérieur de la plupart des parcs pour les lodges et camps privés. Difficile de s’y retrouver dans les multiples coûts et taxes, mais c’est aussi très compliqué de faire du « self drive » avec une voiture louée, car il n’y a aucun panneau dans les parcs pour s’orienter et les taxes cumulées ne sont pas à l’avantage des particuliers, contrairement à d’autres pays de safaris en Afrique australe où circuler avec sa voiture de location est la normalité. De plus, descendre dans le cratère de Ngorongoro coûte 295 US$ par voiture en plus de l’entrée individuelle de 80 US$, donc mieux vaut mutualiser les coûts en passant par une agence qui va créer des groupes si vous avez un petit budget. Impossible de payer à la « gate », il faut passer par un des bureaux spécifiques de la NCA à Arusha bien en avance pour obtenir un permis de descendre. En outre, la moindre panne est compliquée à gérer. Le plus simple est donc de faire comme plus de 90 % des visiteurs, passer par une agence de safaris qui propose des prix tout compris avec un chauffeur-guide qui, de plus, donne des explications sur les animaux observés et a vraiment l’œil pour les débusquer et un talkie-walkie pour savoir où ils sont repérés. Certains sont francophones et très expérimentés. Des agences pour petit budget proposent des forfaits à 200 US$ par jour et par personne tout compris, avec des nuitées en camp public et en fournissant le matériel de camping. Dans ce cas, les voitures sont remplies au maximum (6 à 8 personnes), en groupant les individuels pour optimiser les coûts. Si vous louez une voiture privatisée avec chauffeur, le coût sera évidemment supérieur.  Enfin, les chauffeurs-guides attendent des « tips » assez élevés à la fin du séjour, à l’américaine, ils sont d’ailleurs mal payés (entre 250 et 500 US$ par mois). Comptez par groupe : 30 US$ par jour pour le guide et 20 US$ pour le cuisinier. Si vous arrivez en avion, vous pouvez réserver vos game drives directement au camp ou lodge. Dernier conseil, désormais il faut payer en CB Visa ou MasterCard à l’entrée des parcs ou avec une carte prépayée Tanapa qui s’achète dans les banques Exim. Seules les règles pour Ngorongoro sont différentes, impossible de payer à la « gate », il faut passer par un des bureaux spécifiques de la NCA à Arusha bien en avance pour obtenir un permis de descendre. Normalement, les agences s’en occupent mais si vous prenez les services d’un chauffeur freelance, pensez-y en avance (2 jours minimum). L’avantage, c’est que désormais c’est fini l’attente aux « gates » de Ngorongoro et Serengeti qui faisait perdre quelquefois 3 ou 4 heures aux touristes déjà éprouvés par la route, un temps précieux pour observer les animaux. Maintenant en 5 minutes les voitures de safari « bippent » leur carte prépayée ! Du progrès, vraiment.
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La Tanzanie est un vaste pays situé en Afrique de l’Est, d’une superficie de 947 300 km², soit 4 fois la taille de la Grande-Bretagne. Elle est bordée par l’océan Indien à l’est, le Kenya au nord, l’Ouganda, le Rwanda et le Burundi au nord-ouest, la République Démocratique du Congo (RDC) à l’ouest, la Zambie et le Malawi au sud-ouest et le Mozambique au sud. Elle compte de spectaculaires singularités géographiques comme deux des trois plus hauts sommets de tout le continent : le mont Kilimandjaro, le toit de l’Afrique, qui culmine à 5 895 mètres d’altitude, et le mont Meru, qui tutoie les 4 565 mètres, un peu moins haut que le mont Kenya juste en face. La Tanzanie est bordée par les trois plus grands lacs du continent, le lac Victoria au nord, l’une des deux sources du Nil, le lac Tanganyika à l’ouest et le lac Nyasa (ou lac Malawi) au sud. La côte swahilie de Tanga à Kilwa présente des similitudes avec Zanzibar juste en face.
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Le Kilimandjaro. - © thinair28- iStockphoto.com
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Magnifique paysage côtier de l'île de Zanzibar. - © Pakhnyushchyy - istockphoto.com
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La vallée du Rift, sculptrice de volcans au nord

L'Afrique de l'Est est un vaste et haut plateau s’élevant à environ 1 500 mètres au-dessus d’une étroite ceinture côtière. Il est brisé de façon spectaculaire par la vallée du Grand Rift, une fissure qui va de la mer Morte au Mozambique vieille de 20 millions d'années, qui peut s’enfoncer jusqu’à 2 000 m de profondeur à travers le continent africain. La vallée du Rift coupe la Tanzanie en deux parties. Les hautes montagnes sont donc volcaniques, créées par l'émergence de la vallée du Rift. Le Kilimandjaro est le plus récent de ces volcans. Formé il y a environ un million d'années, il était encore en croissance il y a 100 000 ans, mais il est désormais en sommeil. Le mont Meru est plus ancien. Le cratère de Ngorongoro (2 286 mètres) est une caldeira de volcan effondrée de 20 km de diamètre et de près de 300 km2. Il aurait autrefois été aussi haut que le Kilimandjaro ! C’est aujourd’hui une véritable arche de Noé grandeur nature, puisque le cratère assure de l’eau toute l’année à la faune dense qui y vit. Le seul volcan actif de Tanzanie, Ol Doinyo Lengai (3 188 mètres), s'élève du fond du Rift au nord de Ngorongoro, c’est la montagne sacrée des Maasaïs. A l’ouest du cratère, sur les hautes terres, s’étendent à l’infini les plaines du Serengeti (environ 1 500 m d’altitude). La vallée du Rift a aussi créé les chaînes de montagnes Usambara et Pare, entre le Kilimandjaro et la côte.

La branche orientale de la vallée du Rift, (Gregory Rift) dans le prolongement du lac Turkana (au Kenya), est une faille au fond de laquelle se trouvent des lacs salés : les lacs Natron, Manyara et Eyasi. C’est là que se trouvent les parcs nationaux du nord. Ces massifs montagneux nourrissent de relativement nombreux cours d’eau qui vont se jeter dans l’océan Indien.  La vallée du Rift occidentale correspond au lac Tanganyika et au lac Nyasa. Le lac Tanganyika draine les eaux des hautes terres du nord-ouest, qui iront se jeter dans l’océan Atlantique. Le lac Nyasa draine celles des hautes terres du sud, situées à environ 2 800 mètres d’altitude. Le lac Victoria est situé sur un haut plateau entre les deux branches.

Un relief de montagnes, hauts plateaux et plaines

Le nord-est de la Tanzanie est très montagneux. La majeure partie des cours d’eau de la région se jette dans le lac Victoria, l’une des deux sources du Nil. Ceux du centre de la Tanzanie – un grand plateau – sont drainés par des rivières qui se jettent dans l'océan Indien. La moitié sud de ce plateau central est constituée de prairies dans l’écorégion des forêts de Miombo, dont la majorité est couverte par l'immense parc national de Selous. Plus au nord, le plateau est une terre arable et comprend la capitale politique du pays, Dodoma. Au sud-ouest de la rivière Rufiji, un plateau parcouru de cours d’eau est découpé en plusieurs bassins distincts. A l’est pousse une végétation dense, alimentée par les pluies abondantes. La végétation se raréfie au fur et à mesure qu’on s’éloigne vers l’ouest et elle laisse place à une vaste région aride : la steppe maasaï, entre les lacs Victoria, Tanganyika et Malawi. Les principaux fleuves du pays du nord au sud sont le Pangani, Wami, Ruvu, Rufiji, Matandu, Mbwemkuru et le Ruvuma, qui forme la frontière sud avec le Mozambique.

Le Kilimandjaro, le toit de l’Afrique

Le Kilimandjaro, mythique toit du continent africain, est un massif isolé du Grand Rift. Situé à environ 300 km de l’équateur, entièrement en territoire tanzanien, long de 60 km d’est en ouest et large de 40 km du nord au sud, il domine de 5 000 mètres les plaines environnantes : steppe maasaï, terres agricoles et parcs nationaux. Cet immense volcan, à la forme très caractéristique, présente trois sommets distincts. Le volcan du Kilimandjaro n’est donc pas éteint, comme on l’entend souvent, mais seulement endormi. La dernière grande éruption remonte à 100 000 ans. Le sommet Shira (3 962 mètres), à l’ouest, est caractérisé par ses pentes douces et les plateaux environnants. Le Mawenzi (5 149 mètres), à l’est, est un ensemble d’aiguilles resserrées et assez découpées, dont l’accès est rendu difficile par la verticalité et par la nature de la roche. Le Kibo est le sommet principal (5 895 mètres). Un large plateau laisse apparaître plusieurs cercles concentriques, résultat d’éruptions anciennes. Il est creusé en son centre d’un profond cratère (le cratère Reusch), en semi-activité : des fumerolles blanches, ou du moins des odeurs de soufre, s’en dégagent fréquemment. La neige y est d’ailleurs moins présente. Les glaciers sont situés au nord et surtout au sud du Kibo. C’est, malheureusement, un des endroits au monde où le réchauffement de l’atmosphère se fait le plus sentir. En un siècle, le Kili aurait perdu 80 % de ses réserves de glace ! Entre Kibo et Mawenzi, enfin, se trouve le Saddle, un vaste haut plateau aride de pierres et de cendres, s’étendant à une altitude d’environ 4 400 mètres.

Le ruban côtier et l’archipel de Zanzibar

Le ruban côtier au niveau de la mer, d’une largeur moyenne de 16 km sur une longueur de 800 km, est très sauvage, bordé de plages et de palmiers à perte de vue. Ces plages sont interrompues seulement par quelques deltas fluviaux et criques, dont celles des ports en eaux profondes de Tanga, Dar es Salaam et Mtwara. Formées d’une plate-forme corallienne, ces plaines sont essentiellement occupées par des forêts de mangrove de palétuviers. Unguja, l’île principale de l’archipel de Zanzibar qu’elle forme avec l’île de Pemba, compte quelques collines plantées d’une modeste forêt tropicale et de bananeraies en son centre, quelques poches de forêts et de mangroves encore préservées, mais reste plane et très basse, à l’est et au sud. Elle est évidemment très fertile, au vu de son rendement en épices depuis des siècles. Mais ce sont surtout ses plages qui ont fait sa réputation. Ici, la barrière de corail forme un anneau protecteur d’environ 1 km, sépare le lagon à l’eau translucide et turquoise des eaux profondes et agitées d’un bleu plus sombre. Au gré des deux marées journalières, les coraux et les rochers se dévoilent progressivement sous le soleil, formant des petites piscines d’eau et des variations de couleurs dégradées sur la palette des bleus et des verts. C’est là le véritable spectacle de Zanzibar, les paysages évoluent très vite au fil des marées.

Le lac Victoria, le plus grand lac d’Afrique en danger

Le lac Victoria (ou Nyanza en kiswahili) est le plus grand lac d’eau douce d’Afrique et le deuxième au monde, avec 68 100 km2, soit deux fois la taille de la Belgique. Il s’étire sur 320 km de longueur (du nord au sud) et 275 km de largeur : une mer dans un continent ! Il doit son nom aux explorateurs anglais Burton et Speke qui l'ont découvert en 1858 et l'ont baptisé en l'honneur de la reine Victoria. D'assez faible profondeur, il est situé à près de 1 100 mètres d’altitude. Il est bordé par le Kenya et l’Ouganda, il constitue donc une triple frontière. Il est source du Nil Blanc, le plus long affluent du Nil, et formé par une dépression entre les deux branches de la vallée du Grand Rift formée il y a quatre millions d’années. Le lac Victoria comprend en particulier le parc national de Rubondo Island à visiter. Dans les années 1950, l'introduction de la perche du Nil a constitué un véritable désastre écologique. De par son incroyable voracité, ce poisson – qui représente aujourd'hui 80 % des poissons du lac – est responsable de la disparition de quelque 200 espèces. De plus, le niveau des eaux du lac connaît une baisse notable, la plus importante de ces quarante dernières années... Il y a aussi de plus en plus de pêche illégale, à tel point que la perche du Nil est en sur-pêche. Autre problème de taille : la pollution. Le lac est grandement souillé par de multiples déchets rejetés par les villes densément peuplées qui le bordent, des déchets de plastique en très grandes quantités, des engrais chimiques... La situation est très préoccupante.

Le Tanganyika, le deuxième lac d’Afrique aux fonds abyssaux

Découvert en 1858 lui aussi par les explorateurs anglais Burton et Speke, ce lac, large de 60 km en moyenne, est le plus long du monde (680 km, ce qui fait une surface d'à peu près 32 000 km2). Mais aussi le deuxième plus profond (1 435 mètres) au monde, après le lac Baïkal (1 740 mètres) ; le fond étant situé à 655 mètres sous le niveau de la mer et la surface à 770 mètres d’altitude ! Il serait né il y a environ 20 millions d'années par l'écartement des plaques continentale et orientale de l’Afrique, et continue à s'élargir chaque année de quelques centimètres. De vraies tempêtes s'y produisent de temps en temps. Les monts qui l'entourent dépassent les 2 600 mètres d’altitude. Bujumbura, la capitale du Burundi, forme son extrémité nord, la République Démocratique du Congo, sa rive ouest, et la Zambie, son extrémité sud. La pêche au large y est abondante : tilapias, perches du Nil, poissons-chats, poissons-tigres, sangaras, et dagaas fréquemment mangés frits ou séchés au soleil et envoyés par cargaisons entières dans le reste du pays. La profondeur du lac maintient l'eau relativement fraîche et très saine.

Le lac Nyasa, 3e plus grand d’Afrique, le plus mystérieux

Nyasa veut dire « Grande eau », et ce lac est en effet le troisième plus vaste d’Afrique. Il est long de 550 km, large de 75 km, couvrant une surface de 11 400 km2. Sa superficie est comparable à celle de la Belgique. Il fut découvert par le Portugais Gaspar Bocarro en 1616. A la différence des eaux du lac Victoria devenant le Nil qui se jette en Méditerranée, et des eaux du lac Tanganyika aboutissant dans l'océan Atlantique, les eaux du lac Nyasa se mêlent, au Mozambique, à celles du fleuve Zambèze, qui se jette dans l'océan Indien. Ce lac est le plus au sud du Grand Rift est-africain, et sa manifestation géologique la plus méridionale. Toute cette contrée montagneuse est superbe, de même que la vue que l'on peut avoir sur ce long lac encaissé de 2 600 km2, dominé à l'est par les monts Livingstone. Le lac lui-même est à 472 mètres d’altitude, pour une profondeur de plus de 500 mètres, et la chaîne montagneuse qui l'entoure culmine à presque 3 000 m. Bien que nuageux seulement par intermittence, il y pleut plus de 2 000 mm d'eau par an, car les montagnes du nord du lac (les monts Poroto avec le beau plateau de Kitulo à l'est, les montagnes de Kipengere et de Livingstone) retiennent tous les nuages amenés par les vents dominants de sud-est. Des nuages qui proviennent de l'océan Indien, alourdis sur leur trajet par l'évaporation du lac.
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Environ 44 % de l’immense pays qu’est la Tanzanie est classé en réserves ou parcs, protégé pour la conservation de la nature. Le pays recense plus de 10 000 espèces de plantes, une richesse qui s’explique par l’hétérogénéité des milieux et des altitudes, des côtes tropicales aux flancs des hautes montagnes du Kilimandjaro, en passant par les savanes arides de Ruaha ou du Selous, ou des écosystèmes lacustres sur les rives du lac Victoria, du lac Tanganyika et du lac Nyassa. Le pays recèle même 6 des 25 sanctuaires de biodiversité les plus remarquables recensés au monde, selon l’ONG Fauna & Flora International (FFI). La partie continentale de la Tanzanie comporte environ 300 espèces de mammifères, contre une centaine par exemple en Grande-Bretagne. Le pays a le record de densité d’animaux par km2 au monde en totalisant 4 millions d’animaux sauvages ! Il abrite le plus d’espèces menacées au monde, 900 exactement.
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Famille de guépards dans le parc national de Serengeti. - © StuPorts - iStockphoto.com
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La girafe, emblème du pays. - © cinoby - iStockphoto.com
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Le lion, roi de la savane et des safaris

La Tanzanie abrite la plus grande concentration de lions en Afrique, et donc au monde, c’est-à-dire 14 000 à 15 000 félins sur les 25 000 disséminés en Afrique de l’Est et Afrique australe, dont près de 3 000 dans la seule plaine du Serengeti. Vous vous souvenez de Simba dans le Roi Lion ? C’est en réalité le nom swahili pour le désigner. En l’observant, vous ne manquerez pas de trouver des similitudes dans son comportement avec celui de votre chat, pourtant fervent amateur de votre canapé et de ses croquettes. La comparaison s’arrêtera à sa façon de s’étirer, son approche lors de la chasse ou la mimétique de toilette après un bon repas (normalement pour laver le sang), mais l’instinct de félin, ça ne s’oublie pas ! Le lion vit encore dans quelques pays d’Afrique australe et de l’Est principalement. On le trouve même sur la face ouest du Kilimandjaro, jusqu’à 4 500 m d’altitude. C’est un animal territorial : 1 à 3 mâles, avec leurs femelles et leurs petits, occupent une zone mouvante de plusieurs centaines de km2. Dans le Serengeti, par exemple, ils suivent la grande migration (gnous, zèbres et gazelles), leur garde-manger immuable. Son rugissement, un grand cri rauque et descendant, suivi de 3 ou 4 coups brefs, s’entend à presque 10 km à la ronde : il l’émet en général pour éloigner les intrus de son territoire. Bien qu’il ait ses préférences (zèbres, phacochères...), le lion mange toutes les proies, telles que jeunes éléphants, hippopotames, crocodiles… Ce sont généralement les femelles qui chassent à 80 %, de préférence en groupe, en utilisant des tactiques de diversion. Après l’approche, la charge se fait à 60 km/h sur une courte distance (les poursuites sont rares). Les proies terrassées sont tuées par étouffement : soit une pression de la mâchoire sur la trachée-artère, soit carrément le baiser de la mort, c’est-à-dire le museau dans la gueule. Les lions peuvent chasser à toute heure de la journée ou de la nuit, même si on les voit souvent se reposer à l’ombre l’après-midi. Faisant au moins un repas tous les 3 jours, ils ne représentent pas de danger particulier lorsqu’ils sont repus, et les herbivores peuvent alors parfois paître à proximité, un comble ! Pendant la période de reproduction, le lion, polygame, reste avec une femelle pendant plus d’une semaine, et l’accouplement a lieu tous les quarts d’heure. On attribue la fréquence des accouplements à la faible fécondité du mâle. La période de gestation dure 3 mois et demi, pour une portée de 2 ou 3 petits en général, qui pèsent moins de 2 kg. Le lionceau pèse 20 kilos à 6 mois, et environ 90 kilos à 20 mois. Il atteint son développement physique et sa crinière maximale à 5 ans, et vit en moyenne presque 15 ans. Il pèse alors jusqu’à 200 kilos pour 2,20 m de longueur sans la queue et 1 m au garrot. Le lion n’a pas de prédateur à part l’homme, et lui-même et les léopards en compétition sur le territoire pour les petits. Les lions du Sud, en particulier ceux du Selous, ont la réputation d’être plus féroces que les autres.

L’éléphant, un être sociable et sensible

L’éléphant d’Afrique – tembo en swahili – est plus grand que son cousin asiatique. Il y en aurait 60 000 en Tanzanie actuellement, dont 15 000 dans la réserve de Selous. Ce pachyderme mesure jusqu’à 4 m au garrot, et pèse plus de 7 tonnes à la fin de sa vie, qui peut aller jusqu’à 70 ans environ. Les défenses, plus grandes chez le mâle, poussent toute sa vie. Elles servent en particulier à creuser le sol pour trouver des sels minéraux, et à arracher branches ou écorces pour se nourrir. Elles sont assez souvent abîmées ou asymétriques. L’éléphant ayant été longtemps intensivement chassé, il est devenu rare de voir de très longues défenses, alors qu’en 1898, à Tsavo, un chasseur en ramena une paire de plus de 3 m ! Le pachyderme vit en troupeaux matriarcal de 10 à 20 têtes, conduit par une vieille femelle, et comprenant un mâle dominant. Les jeunes mâles, dès l’éveil sexuel vers 12-14 ans, quittent le foyer et rejoignent d’autres mâles. Ils communiquent par quelque 70 vocalisations et 160 signaux visuels et tactiles, de l’ultrason au barrissement. La trompe dressée et les oreilles déployées annoncent la charge. Un battement régulier et paisible des oreilles est signe de régulation de la température du sang pendant les fortes chaleurs. On trouve des éléphants dans la savane et la forêt de montagne, jusqu’à près de 3 000 m, au nord et à l’ouest du Kilimandjaro. La période de gestation est de 22 mois et l’éléphanteau pèse à la naissance environ 130 kg. La mémoire de l’éléphant n’est pas un mythe, il est doté d’un gros cerveau et peut reconnaitre à l’odeur un congénère ou un humain près de 30 ans après leur rencontre ! En revanche les cimetières en sont un ; mais on observe néanmoins un regret évident de ses congénères à abandonner le corps du défunt. L’éléphant se déplace à environ 7 km/h, mais peut atteindre les 40 km/h quand il charge. Se nourrissant d’herbes, de fruits, de branchages et d’écorces, il est capable d’avaler jusqu’à 300 kg de nourriture par jour, pendant plus de 15 heures. L’éléphant habite les zones boisées, et il peut absorber plus de 200 litres d’un coup, une véritable citerne ! Il aime aussi s’asperger et prend des bains de boue : en séchant, la terre se craquelle sur la peau et entraîne les parasites. La plupart des combats ont pour objet la domination du troupeau. À part l’Homme, seuls les éléphanteaux sont parfois attaqués par les lions. Tous les adultes font alors bloc autour d’eux, et les prédateurs n’ont plus qu’à renoncer.

Le guépard, un sprinteur hors catégorie

Grand félin élancé, au dos incurvé et à la taille fine, le guépard se distingue par ses taches noires pleines, des anneaux de couleur noire sur le pelage du bout de sa queue, et une raie noire allant, un peu comme une larme, de chaque œil vers la bouche. Ce félin vit au sol pour pouvoir courir facilement après ses proies, et se place souvent sur de petits promontoires ou des termitières pour observer les environs ; sa vue est excellente. Avec son anatomie particulièrement élancée, il est plus fait pour la vitesse que pour le combat, c’est pour cela qu’il vit dans des plaines ouvertes. Le guépard ne chasse pas à l’affût, mais s’approche doucement de sa proie et la poursuit à toute vitesse : c’est l’animal terrestre le plus rapide de la planète, il peut atteindre 115 km/h sur une distance inférieure à 500 m ! Sa queue lui sert de balancier pendant sa course. S’il échoue malgré tout, il lui faudra alors plusieurs heures pour récupérer. N’étant pas capable de manger ses prises tout de suite, il se fait assez souvent dérober son repas par d’autres prédateurs.  Il attaque de petites antilopes, des phacochères, des lièvres, des pintades, etc. La capture de grosses proies nécessite une chasse à plusieurs. Ses griffes ne sont pas rétractiles, ce qui est inhabituel pour un félin et l’empêche de grimper aux arbres. Le guépard adulte pèse 60 kilos en moyenne, et vit environ 12 ans. La période de gestation est de 3 mois et demi, et les portées sont de 2 à 4 petits. Plus de 92 % des petits meurent avant d’atteindre la maturité, notamment à cause des lions, en compétition sur le territoire, qui tuent parfois les jeunes guépards. Le guépard vit en solitaire ou en petits groupes ; les mâles ne rejoignent en général les femelles que pour s’accoupler.

Le buffle, le plus puissant de la savane

Le buffle appelé Mbogo en swahili est un animal très dangereux. Bovin sauvage et massif (il pèse jusqu’à 800 kg), il vit en troupeaux sédentaires de plusieurs centaines de têtes parfois. C’est pour cela qu’il fait partie des fameux Big 5. Herbivore chassé par le lion et par l’Homme, il se sent facilement menacé et a pour système de défense la contre-attaque, bien souvent à plusieurs. Le danger est encore plus grand en forêt ou dans un bush épais, dans lesquels il peut être surpris. Le troupeau est solidaire : seuls les vieux mâles s’en écartent parfois. Ses cornes se recourbent sur sa tête, tandis que les deux bases sont jointives, ce qui forme un véritable casque de protection. Comme les autres bovidés, c’est un ruminant. La période de gestation chez le buffle est d’un an. Leurs troupeaux furent le réservoir à viande de l’armée tanzanienne pendant la guerre avec l’Ouganda. Aujourd’hui, l'espèce prolifère, même si les chasseurs de trophées ont tendance à tuer les plus gros spécimens.

Le chimpanzé, star du Tanganyika

Singe terrestre et arboricole, marchant debout sur de courtes distances, le chimpanzé (soko en swahili) vit en bandes de 2 à 50 individus, qui peuvent se scinder à tout moment. Seule la relation mère-enfant est stable. On peut les observer dans les parcs nationaux de Gombe Stream et de Mahale Mountains, le long du lac Tanganyika. La fabrication sommaire d’outils, les luttes régulières pour le pouvoir et la reconnaissance d’autorité, les manœuvres d’anticipation et de dissimulation de nourriture sont des comportements fréquents. Sachez que nous partageons tout de même 98 % de notre patrimoine génétique avec ce singe ! Le mâle pèse en moyenne 50 kg et la femelle 40 kg. Leur espérance de vie est de 40 ans. Plus bruyants et bavards que les gorilles, ils communiquent par de très nombreux sons, mimiques et gestes. Omnivores, ils se nourrissent de fruits, noix, feuilles, pousses, insectes, et parfois d'oiseaux et de jeunes antilopes. La période de gestation est de 7 mois, le nouveau-né pèse moins de 2 kg.

Le crocodile du Nil, le plus gros reptile

Cette espèce, la plus grosse et la plus répandue en Afrique, peut dépasser les 5 mètres de long, et peut atteindre 7 m ! En bon reptile, le crocodile se repose en se réchauffant au soleil, la gueule grande ouverte pour évacuer un excès de chaleur. Les larmes de crocodile ne sont d’ailleurs dues qu’à la compression de glandes lorsqu’il ouvre sa mâchoire ! Il se cache sur les berges ou dans l’eau en embuscade. Il apprécie les cours d’eau lents, les embouchures et les marais. Son ouïe est très supérieure à sa vue. Il s’attaque à tous les types de proies, surtout des gros poissons, grâce à une troisième paupière brillante qui lui permet de voir sous l’eau, d’herbivores et de grands oiseaux autour des points d’eau, de gnous et zèbres qui traversent les rivières Grumeti et Mara dans le Serengeti, lors de leur migration. Il prend environ un repas par semaine car ses prises sont longues à digérer. Il est capable, sur la terre ferme, d’effectuer des bonds prodigieux ou de rattraper un homme, et, dans l’eau, de faire des accélérations fulgurantes grâce à sa queue, un battoir large et musculeux. Il brise tous les membres de sa proie par de grands coups de mâchoire. En général, il stocke quelques jours sa viande sous l’eau, accrochée à des branches immergées. Il a une longévité de 60 ans. Après 4 mois, la femelle pond ses œufs à 1 m de profondeur et plus de 100 m du rivage. L’incubation dure 3 mois et la température ambiante influe sur le sexe : entre 30 et 34 °C, les mâles seront plus nombreux.

La girafe, l’animal emblème de la Tanzanie

Quels sont les secrets de cet être gracile qui se camoufle remarquablement dans la savane ? Mammifère de l’ordre des ongulés (elle a des sabots à 2 doigts), la girafe (appelée twiga en swahili) a 7 vertèbres cervicales comme nous, mais les siennes, très allongées, peuvent lui faire atteindre une hauteur totale de plus de 5 m, pour 3 m au garrot. Elle peut peser jusqu’à 1 700 kg, dont presque 60 kilos pour la tête, et plus de 25 kilos pour le cœur, afin de pouvoir propulser le sang tout là-haut. La girafe a deux cornes recouvertes de poils entre les oreilles, et une autre bosse entre les yeux, qui, étant bien plus développée chez le mâle, permet souvent de distinguer les deux sexes. Comme le dromadaire, la girafe marche à l’amble : les deux pattes d’un même côté sont envoyées en avant en même temps. En fuite, elle atteint les 40 km/h, mais semble courir au ralenti. C’est un ruminant, sa langue de 30 cm de long, très maniable mais très dure, lui permet d’arracher les feuilles mais aussi les épines d’acacia de 5 cm de long qu’elle mâche et avale aisément, adaptation oblige. Pour boire, elle est obligée d’écarter largement ses pattes avant, ce qui la rend très vulnérable à ce moment là. Les mâles se battent fréquemment, par de violents coups de tête et de dents. Ils ont l’habitude de récolter un peu d’urine de la femelle avec leur langue, ce qui détermine leur excitation sexuelle. Après une période de gestation de 14 mois, les petits naissent entre décembre et février. Ils pèsent environ 70 kilos à la naissance. La girafe peut vivre environ 30 ans. Son ouïe et sa vue sont fort développées. Afin de se défendre et de défendre leurs petits contre les lions, les girafes sont capables de donner des coups de sabots très violents. On distingue la girafe masaï, assez commune, et la girafe réticulée, aux taches en étoiles, de couleur plus foncée.

L’hippopotame, plus dangereux que ce qu’il paraît

L’hippopotame est un mammifère semi-aquatique fascinant de la famille des porcins. On l’appelle Kiboko en swahili. C’est un animal dangereux pour l’homme : il nage très bien, court très vite sur terre et s’appuie parfois sur le fond sableux pour renverser des embarcations. Ses canines inférieures peuvent mesurer 1 m de long, et sont en ivoire plus résistant que celui de l’éléphant. Ses pattes courtes se terminent par un sabot de quatre orteils sans griffes. Il mesure 1,50 m au garrot, plus de 4 m de long, pèse parfois plus de 3 tonnes. La période de gestation est de 8 mois, le petit pèse 50 kilos à la naissance. Son espérance de vie est de 40 ans. Le jour, il se repose dans l’eau, s’asperge avec sa queue et fait des tours complets sur lui-même pour se rafraîchir. Il peut rester sous l’eau jusqu’à 6 minutes et nager vite. Il est très sédentaire et vit en groupe de 5 à 30 têtes. La nuit, il sort de l’eau par des chemins réguliers, mais s’éloigne de plusieurs kilomètres de sa mare ou de sa rivière pour brouter. Lorsqu’un hippopotame se perd en rentrant, ou lorsqu’il n’y a plus assez d’eau pour qu’il puisse s’immerger, sa peau, qui peut avoir 3 cm d’épaisseur, exposée sans protection au soleil et à l’air libre, se craquelle : de grosses crevasses se forment, s’infectent et mènent souvent à la mort. L’hippopotame est herbivore (il avale jusqu’à 60 kilos de végétaux par jour), non ruminant malgré les 3 poches de son estomac. Rose à la naissance, il devient gris brun. Les lions et les crocodiles menacent en particulier les jeunes. Les mâles s’infligent entre eux de sévères blessures avec leurs dents, dont les cicatrices restent visibles sur leur dos. Ils ouvrent la bouche pour bâiller, ou crient pour impressionner un autre hippopotame. On a l’impression qu’il rit à gorge déployée.

La hyène, un charognard utile et bruyant

Proche des canidés, la hyène a une croupe plus basse que le garrot, haut de 80 cm. Son allure n’est pas très gracieuse. Elle se déplace de manière erratique, en légers zigzags, en courant environ à 4 km/h, à la recherche de viande, mais peut atteindre les 60 km/h pour attaquer une proie. Elle pèse environ 60 kilos. Elle vit en meutes de 10 à 30 bêtes dans la savane. C’est d’abord un prédateur, grâce à sa mâchoire très puissante, et son organisation en meutes. Ses dents pointues servent à déchiqueter la proie par morsure, puis une fois vidée de son sang et affaiblie, la hyène l’achève. Elle peut disputer sa proie à un guépard, plusieurs lycaons (chiens sauvages), un lion ou un léopard. C’est aussi un charognard, qui suit les lions en chasse, sait repérer les vautours. Sa mâchoire lui permet de broyer des os, et de trouver la moelle. Elle a un vrai rôle dans le nettoyage de la savane ! Les hyènes habitent des terriers qu’elles creusent à 80 cm sous le sol ou des grottes naturelles. Leur cri caractéristique qu’on entend souvent la nuit autour des villages est un hurlement lugubre, bas et rauque mais finit sur un ton aigu. Le rire s’entend plus rarement. Chaque meute a un territoire bien délimité. La femelle est souvent confondue avec le mâle car ses organes génitaux, assez volumineux, peuvent ressembler à un pénis. La hyène peut être tuée par les lions et les lycaons lorsqu’elle s’approche trop près d’une proie convoitée. On distingue les hyènes tachetées, assez agressives et communes, des hyènes rayées et hyènes brunes, plus petites.

Le léopard, un gros chat timide mais redoutable chasseur

Le léopard est dans doute le gros félin d’Afrique le plus comparable à notre chat de salon, toute proportion gardée. C’est lui qu’on appelle aussi « panthère » et qui a de vraies griffes rétractiles lui permettant même de hisser son gibier en haut des arbres pour ne pas se le faire piquer par des lions ou des hyènes, même une grosse gazelle ! Félin musclé mais très souple, le léopard pèse jusqu’à 85 kilos pour 70 cm de hauteur au garrot. Son pelage est fauve et marqué de nombreuses taches noires en forme de rosettes. Les jeunes ont des taches plus indistinctes. Dans les régions montagneuses ou humides, le léopard est beaucoup plus foncé, parfois brun noir. Le léopard adulte vit solitaire, sauf pendant la saison de reproduction. Il chasse la nuit ou au crépuscule, à l’affût, près des points d’eau, dans les rochers, où il cherche parfois à débusquer sa proie, ou du haut d’un arbre. Il saute alors d’un coup sur sa proie, la terrasse avec ses pattes puissantes, et lui casse le cou ou l’égorge. Il se nourrit à son rythme, mais une femelle peut ingérer une quantité phénoménale de viande pour nourrir ensuite ses petits plusieurs jours. C’est un animal extrêmement puissant et rapide. Il mange francolins, pintades,  gazelles, de jeunes zèbres et les babouins. Il a été décimé par la chasse pour sa belle fourrure, même si malgré tout il se reproduit bien. Il est si discret qu’on a peu de chance de le voir en safari, principalement quand il dort en haut d’un arbre. Et il est difficile à décompter pouvant sauter tous les grillages et se camoufler dans de profondes forêts.

Le rhinocéros noir, présent à Ngorongoro principalement

Faisant partie des ongulés, le rhinocéros porte sur le nez deux cornes pleines disposées longitudinalement, la plus en avant étant la plus grande, mesurant jusqu’à 1,20 m. Elles sont la cause de son massacre : encore 30 000 à la fin des années 1960, ils sont aujourd’hui menacés de disparition. A cause de l’inhabituelle durée (plus d’une heure) de l’accouplement de ces animaux, certains Chinois, de Hong Kong ou Taïwan notamment, et certains Japonais s’imaginent que la poudre de leurs cornes a des propriétés aphrodisiaques, ce qui a pourtant été scientifiquement démenti. On estime à environ 50 le nombre encore en vie en Tanzanie, dont la moitié dans le seul cratère Ngorongoro. Même s’ils se reproduisent, le risque de dégénérescence est élevé en raison de la consanguinité, désormais inévitable. Le rhinocéros noir, plus petit que le rhinocéros blanc d’Afrique, se distingue de ce dernier non pas par sa couleur (qui n’est chez l’un comme chez l’autre ni noire ni blanche), mais par la forme de sa gueule. La bouche du rhinocéros noir est plus pointue tandis que le rhinocéros blanc a une bouche plate et large. Le rhinocéros noir pèse jusqu’à 1 500 kilos et peut charger à 50 km/h. Sa vue est très mauvaise, contrairement à son odorat et à son ouïe ; il perçoit les intrus en mouvement, et charge tout droit. La période de gestation est de 15 mois ; le petit pèse environ 40 kilos et mesure 45 cm. A cinq mois, le rhinocéros pèse déjà 200 kilos et mesure près de 1 m. Il a une longévité potentielle de 40 ans.

Le zèbre, l’équidé de la savane

Seul animal rayé dans la famille des équidés, le zèbre est propre à l’Afrique. Il pèse jusqu’à 330 kilos et mesure jusqu’à 1,40 m au garrot. Comme chez la girafe, les poils de la crinière sont toujours relativement courts, et dressés. On distingue le zèbre de Grévy, plus gros, aux rayures plus nombreuses, plus fines et moins distinctes, et le zèbre de Burchell, proche parent du Quagga (rayé sur la tête et la nuque uniquement), qui a été exterminé au XIXe siècle (le dernier spécimen est mort en captivité à Amsterdam en 1883). Tel un ADN, les rayures sont désormais analysées par les scientifiques sur des photos pour déterminer et recenser les populations, comme une empreinte. Le zèbre possède une très bonne vue, une ouïe excellente, un odorat affuté et court très vite (jusqu’à 80 km/h), il sait donc fuir mieux que n’importe quel herbivore des savanes. Les lions et les hyènes s’attaquent aux zèbres adultes, alors que ces derniers peuvent leur briser la mâchoire d’un coup de sabot.




Climat [image: ]


La Tanzanie peut se visiter toute l’année, mais on essaye d’éviter de s’y rendre en saison des pluies, pour cause d’état des routes compliqué, de farniente parfois compromis et d’animaux plus difficiles à voir en safari. Dans l’hémisphère Sud, Noël se fête en été, juillet et août correspondent à l’hiver. Cependant ces saisons sont peu contrastées, car l’équateur est proche. La petite saison des pluies commence début novembre jusqu’à la mi-décembre, tandis que la grande saison des pluies a lieu de début mars à début mai, mais des variations locales existent et les paysages varient au fil des saisons. Les plaines font véritablement le tour de toute la palette des couleurs pastel. Les pluies venues de l’océan Indien par le vent de la Mousson changeront surtout l’état des pistes, très poussiéreuses ou, au contraire, plutôt boueuses. D’une année à l’autre, la quantité des précipitations peut beaucoup varier.
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Cette agence de safaris et de treks en Tan-
zanie met ['accent sur un tourisme respon-
sable, authentique et hors des sentiers bat-
tus, avec des options en immersion chez les
Maasais. Solene qui Soccupe de [a clientele
frangaise nous en dit plus.

Notre idée est de combiner [expertise locale
des guides francophones expérimentés,
avec notre expérience de plus de 15 ans
dans le tourisme pour concevoir des séjours.
100% personnalisés, sur mesure et prives.
0On aune dimension culturelle et sportive peu
courante, avec des randonnées autour du lac
Manyara, la rencontre avec Ja tribu Hadzabe,
des Safaris et des circuits a vélos autour du
Kilimandjaro.

Nous sommes certifiés par le fabel Travel Life,
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un club'de foot local & Moshi.
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ou de l'ascension du Kilimandjaro un séjour
dans un village Maasai de 1 ou 2 jours accom-

pagné dun traducteur francophone. En cam-

ing a coté du village, nous emmenons tout
le matériel (tente, matelas confortables}, un
cuisinier, etc. Lexpérience culturelle est ba-
sée sur le partage des repas et des balades
avec un Maasaf qui va vous éclairer sur leur
médecine traditionnelle et leurs coutumes
locales. Cest une belle expérience humaine
avivre.

04255 784 413801
www.africanscenicsafaris.com
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o™ Expert dans les Lodges et Camps de Tentes

en Tanzanie depuis 1999 ™
A o TR

“Nous avons 11 propriétés a proximité de tous
les parcs nationaux et 3 propriétés a Zanzibar !"

1. Moivaro Lodge

2. KIA Lodge (airport)

3. Arusha Safari Lodge

4. Migunga Tented Camp (Lake Manyara)
5. Lake Natron Tented Camp

6. Ikoma Bush Camp (Serengeti)
7.Robanda (Serengeti)

8. Crater Forest Tented Camp (Ngorongoro)
9. Tindiga Tented Camp (Lake Eyasi)

10. Mikumi Camp

11. Selous Wilderness Camp

12. Swahili House (Stone Town)

13. Fumba Beach Lodge

14. Ungunja Lodge
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Tour opérateur local
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Safaris privatisés avec des
chauffeurs licenciés

Excellente évaluation sur
TripAdvisor

Guides touristiques
francophones

Tipadvisor

info@goshenisafaris.com

goshenisafaris.com

P.O. Box 7337 | Arusha -
Tanzania - East Africa
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& Séjours sur mesure en Tanzanie

@ Les meilleurs safaris et excursions e
@ Plage a Zanzibar [ )

@ Trekking du Kilimandjaro

& Spécialiste 100% Tanzanien

€ Voyages privés et sur mesure

@ Devis gratuits

Pour toute demande et réservation :
info@carnivoressafaris.co.tz
www.carnivoressafaris.co.tz





OEBPS/img/oi17.jpg
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o SPECIALISTE POURVOS SAFARIS ETTREKS

o VOYAGES SUR MESURE, SELON VOS ENVIES

o PRIX COMPETITIFS, POUR TOUS LES BUDGETS

e GUIDES ET STAFF FRANCOPHONES

o PARTENAIRES HOTELIERS EN TANZANIE ET A
ZANZIBAR

NOUS REALISONS TOUT CE QUE VOUS RETROUVEZ DANS CE GUIDE.
CONFIEZ-NOUS LE VOYAGE DE VOS REVES !
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